





x Année 1951. — N° 107 A. N. 


Le Numéro : 7 francs. 


Dimanche 12 Août 1951. 





ne] 





JOURNAL 


OFFICIEL 


DE LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 





DÉBATS PARLEMENTAIRES 





ASSEMBLÉE NATIONALE 





COMPTE RENDU IN EXTENSO DES SÉANCES 
QUESTIONS ÉCRITES ET RÉPONSES DES MINISTRES A CES QUESTIONS 





Abonnements à l'Édition des DÉBATS DE L'ASSEMBLÉE NATIONALE : 


MÉTROPOLE ET FRANCE D'OUTRE-MER : 


800 fr. ; ÉTRANGER : 2.100 fr. 


(Compte chèque postal: 9063.13, Paris.) 











Ê 


aux renouvellements et réclamations 





PRIÈRE DE JOINDRE LA DERNIÈRE BANDE | DIRECTION, RÉDACTION ET ADMINISTRATION | POUR LES CHANGEMENTS D'ADRESSER 
QUAI VOLTAIRE, N° 31, PARIS- 7° 


AJOUTER 2O FRANCS 





| 


———. 





% LÉGISLATURE 


Séance du samedi 11 août 1951. 


(220' de la session de 1951 


— 20° 


de la 2° légisiature) 





COMPTE RENDU IN 


EXTENSO 





SOMMAIRE 


1. — Procès verbal (p. 6339). 

2, — Dépôt, avec demande de discussion d'urgence, de proposi- 
tions de loi (p. 6339). 

& — Dépôt, avec demande de discussion d'urgence, d’une proposi- 
tion de résolution (p. 6340). 3 

4 — Nomination, par suite de vacances, de membres de commis- 
sions (p. 6340), 

6. — Retrait provisoire de l’ordre du jour de la vérification des 
opérations électorales dans le territoire du Moyen-Congo (collège 
dés ciloyens de statut personnel) (p. 6340). 

6. — Demandes d’'interpellation (p. 6340). 

7. — Composilion et politique du Gouvernement, — Fixation de la 
date de discussion d’interpellation (p. 6340). 

Sur la demande de renvoi à la suite: MM. Barrachin, Billoux, 
Pleven, président du conseil. 

Renvoi à la suite des interpellations, au scrutin. 

8, — Propositions de la conférence des présidents (p. 6343). 

Motion préjudicielle présentée par M. Billoux: M. Billoux. — 
Rejet, au serulin. 

Amendements de M. Minjoz et de M. Diethelm, soumis à dis- 
cussion commune: MM. Minjoz, Diethelm, Gaillard, secrétaire 
d'Etat à la présidence du conseil; Grenier. 

Rejet, au scrutin, de l’amendement de M. Minjoz. 

Rejet, au serutin, de l'amendement de M. Diethelm. 

Adoption, au scrutin, des propositions de la conférence des pré- 
Sidents, 

à — Retrait d’une proposition de loi (p. 6346). 

10. — Reprise de rapports (p. 6316). 

fi, — Dépôt de propositions de loi (p. 6346). 

" — Dépôt de propositions de résolution-(p. 6346). 

13. — Dépôt d’un rapport (p. 636). 

M — Ordre du jour (p. 6346). 


L 


ui f.1 








PRESIDENCE DE M. EDOUARD HERRIOT 


La séance est ouverte à dix heures. 


os Ÿ 
PROCES-VERBAL 


M. le président. Le procès-verbal de la Séance du vendredi 
10 août a été affiché et distribué. 

Il n’y a pas d'observation ?.… 

Le proces-verbal est adopté. 


RE 


DEPOT, AVEC DEMANDE DE DISCUSSION D'URGENCE, 
DE PROPOSITIONS DE LO! 


M. le président. J'ai recu de M. Loustau, avec demande da 
discussion d'urgence, une proposition de loi tendant à instituer 
une cotisation progressive sur la valeur des blés commercia- 
lisés, à supprimer un certain nombre de taxes grevant le prix 
du pain et à fixer le mode de calcul du prix des fermagesg 
basés sur le prix du blé. 

La proposition sera imprimée sous le n° 684, distribuée et, 
s’il n’y à pas d'opposition, renvoyée à la commission de l'agri- 
culture, (Assentiment.) 

J'ai recu de M. Bissol, avec demande de discussion d'ur- 
gence, une proposition de loi tendant à modifier le décret 
n° 50-1584 du 29 décembre 1950 pour l'application de l'article 7 
de la loi du 16 décembre 1950 modifiant pour les départements 


de la Guadeloupe, de la Guyane, de la Martinique et de la 
Réunion, la législation des élections. 
241 
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La proposition sera imprimée sous le n° 6&2, distribuée et, 
s’il n'y à pas d'opposition, renvoyée à la commission du suf- 
frage universel, du règiement et des pétitions. (Assentiment.) 

Il va être procédé à l'affichage et à la notification des 


demaudes de discussion d'urgence. 


PE Te - 


DEPOT, AVEC DEMANDE DE DISCUSSION D'URGENCE, 
D'UNE PROPOSITION DE RESOLUTION 


M. le président. J'ai recu de M. Lucien Lambert, avec 
demande de discussion d'urgence, une proposition de résolution 
tendant à inviter le Gouvernement à attribuer d'urgence un 

is de francs pour première indemmnilé aux 


secours de 30 milior 
victim de l'orage du 7 août 19351 dans le département des 
Bouches-du-Rhône et à accorder des exontrations d'impôts. 

La pro! tion éera imprimée sous le n° 683, distribuée et, 
s'il n'y à pas d'opposition, renvoyée à la commission des 


1lssentiment.) 


Il va être procédé à l'affichage et à la notification de la 


demande de discussion d'urgen 
FT pr 


NOMINATION, PAR SUITE DE VACANCES, 
DE MEMBRES DE COMMSSIONS 


M, le président. L'ordre du jour appelle la nomination, par 
suite de vacances, de membres de commissions. 

Conformément à l’artic'e 16 du règiement, les listes des can- 
rées à la suite du compte rendu in ertenso 


| | a 
de la séance du 7 août 1951. 


La présidence n'a reçu aucune opposition. 
] », je déclare candidatures validées. 


" juenict J( 1 are ces 
} I me done membres: 
jo De la commission de la famille, de la population et de Ja 
Sarniit ID3IQUE : M. Ran ‘OU, 
2° De la commission de l’intérieur: M. Solinhac. 
_—— b 


RETRAIT PROVISOIRE D'UNE VERIFICATION DE POUVOIRS 
DE L'ORDRE DU JOUR 


TERRITOIRE DI MOYEN-CONGO 


de statut personnel.) 


} ) 
Colli (y des Ccuoucns 


lerait l'examen des con- 


M, le président. L'ordre du jour appel 
clusions du rapport du 6° bureau sur les opérations électorales 
du tel e du Moyen-Congo ère des citovens de statut 
M us orateur s'étant fait inscrire, il y a lieu, conformé- 
11 IX ilinéa de l'article 5 du règlement, de reti- 


| EL. BEL 
rer provisoirement cetle vérification de pouvoirs de l'ordre du 


nat es 
DEMANDES D’INTERPELLATION 


M. le président. J'ai recu les demandes d’interpellation sui- 


Vables 

je De M. Jean-Pau] Palewski, sur les mesures que le Gouver- 
nement compte prendre pour assurer l'approvisionnement en 
charbon de la région parisienne ; 

29 De M. Joseph Denais, sur les scandaleux abandons des 
droits des Français porteurs de divers emprunts brésiliens au 
coùrs des négociations poursuivies pour la conclusion d’un 
traité de commerce avec le Brésil; 

3° De M. Barrachin, sur la composition et la politique générale 
du Gouvernement ; 

jo be M. Pierre Meunier, sur la situation angoissante qui 
résulte de l'insuffisance des créations de classes prévues ps 
la rentrée d'octobre, à Dijon et dans plusieurs localités de: la 
Côte-d'Or. en ce qui concerne particulièrement les cours com- 
plémentaires, les écoles maternelles et, d’une manière générale, 


"sement primalre ; 


Li Crist 

5° be M. Meck. sur les incidents regrettables qui se sont pro- 
duits lor l évacuation des grévistes de l'usine Vincent- 
Fri res-Hagueneau à 

6 De M, | sur la composition et la politique du Gou- 
vernement. 

La date des débats sera fixée ultérieurement, sauf en ce qui 
concerne nterpellations de MM. Barrachin et Billoux, dont 


la date de discussion est inscrite à l'ordre du jour, 











me, Da 
COMPOSITION ET POLITIQUE DU GOUVERNEMENT 
Fixation de la date d’interpellations. 


M. le président. Quel jour le Gouvernement propose-t-il pour 
la discussion des interpellations de MM. Barrachin et Biloux sur 
sa composition et sa politique ? 

M. Hené Pieven, DrERNE du conseil. Le Gouvernement 
dermande le renvoi à la suite des interpellations. 

M. le president. La parole est à M. Barrachin. (Applaudisse- 
ments à l’ertrême droite.) 

Je rappelle que, pcur toute fixation de date, les interven- 
tions ne peuvent excéder cinq minutes, 

M Edmond Barrachin, Mesdames, messieurs, ce serait une 
erreur de croire que le calme dont ne s’est point départi notre 
pays tout au long de celte crise, à laquelle on à mis provisoire 
ment un terme, se puisse expliquer par l'indifférence ou l’insou- 
cance, Le pays s’est accouluwé à nos jeux politiques, mais 
il nous juge avec sévérité et parfois avec ironie. 

. On a beaucoup parlé, à cetle tribune, de la situation inter. 
nationale et l’on a eu raison. Avez-vous lu les journaux étran. 
gers pendant cette crise gouvernementale ? Certaines puissances 
que nous connaissons bien souhaitent le déclin de La France 
d’autres ont misé sur son redressement. Elles se demandent. 
aujourd’hui, si elles vent gagner; car, pour elles, les élections 
du 17 juin n’ont rien résoiu. Pour eiles comme pour nous, la 
conséquence brutale du serutin c’est l’absence de la France, 

On avait pensé que, pour traiter un certain nombre de pro- 
blèmes vitaux qui attendent depuis des années, il fallait une 
assermmbléé neuve. Eh bien! nous avons une assemblte neuve 
et des hommes nouveaux, Mais là majorité issue des apparente 
ments, si elle se trouve élargie dans ses frontières, se révèle 
aussi plus opposée dans ses tendances. 

Parlant l’autre jour au nom des indépendants et des paysans 
M. Pau! Reynaud, évoquant Ja crise, a déclaré: « Qu’ii me soit 
permis de dire, d’abord, que cetle crise est cependant hono- 
rable, quoi qu'en aient écrit les détracteurs du régime parle- 
mentaire, Car, quelle est la cause de cette crise et de sa pro- 
longation ? C'est le fait que les divers groupes de l’Assemblée 
veulent rester fidèles à l'engagement pris par eux devant leurs 
électeurs ». 

Monsieur Pau: Reynaud, vous avez dit vrai. Mais c'est jus- 
tement — et ceci les honore — parce que les divers groupes de 
cette Assernblee vont rester fidèles aux engagements qu'ils ont 
pris devant.leurs électeurs que cette législature sera immobile, 
que Ja majorité ne pourra pas gouverner puisqu'elle est en 
désaccord sur tous les problèmes. (Applaudissements à 
l'extrême droite.) 

Les indépendants et les paysans ont des alliés gouvernemet.- 
taux qui ne seront pas toujours d'accord avec eux sur l’essen- 
tiel; et il v a, en plus, d'autres alliés, qui ne sont pas gou- 
vernementaux, ceux-4à, et dont, l’autre jour, un représentant 
a prononcé ici des paroles menacantes. 

Le parti socialiste, vous le savez très bien, vous attend au 
coin du bois... 

M. André Le Troquer., Nous ne sommes pas des brigands} 

M. Edmond Barrachis. ce qui me permet de dire que vous 
aliez vivre des jours difficiles. (Rires a l'extrême droite.) 

C'est une grarde erreur, d'ailleurs, de croire que la majorité 
d'hier est la même que celle d'aujourd'hui. I y a, dans celle 
Assemblée, beaucoup plus d'indépendants et de paysans, et 
l'on peut s'en féliciter. I y a beaucoup moins de membres du 
mouvement républican populaire, je n'ose pas dire, grâce à 
Dieu. (Rires, — Applaudissements à l'extrême droite.) 

On n'a pas voté, le 17 juin dernier, pour la troisième ou Ja 
quatrième force, vous le savez très bien. On a voté, comme le 
rappelait Jacques Soustelle récemment, pour des hommes 
appartenant à des partis qui présentaient des programmes pré- 
cis, On a voté socialiste, on a voté M. R. P., on a voté R. G R., 
on a voté indépendant et paysan. Et quand on a voté pour 
l'apparentement — lorsqu'on a compris ce que c'était (Rires 
à l'extréme droite) — on a voté pour l'addition des suffrages 
mais non pas pour l'addition des programmes. E° là se urouve 
toute l’équivoque de votre politique. 

Ce qui est intéressant, après tout, c'est de s'élever au-dessus 
des hommes et des partis, c’est de considérer quelles ont été, 
le 17 juin dernier, les tendances victorieuses et les tendances 
vaincues. 

Voyons, si vous le vou:ez bien, qui a été vaincu. x 

Ceux qu'on appelle communément les collectivistes, c'est-à- 
dire le parti communiste plus le parti socialiste, avaient obtenu, 
en 1946, 8.921.000 suffrages. En 1954, ils tombent à 7 millions 
802.000, En 1946, ils avaient 289 sièges sur 620. Ils n’en ont plus, 
en 1951, que 205 sur 627. $ 

Pour sa part, le parti communiste perd 400.000 voix. Le parti 
socialiste en perd 700.000, ce qui ne l'empêche pas de se voir 
attribuer 7 sièges suplémentaires. (Rires à l'extrême droite.) 
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Je ne prendrai qu’un exemple: la liste de M. Jules Moch, 
dans l'Hérault, avait obtenu 43.000 voix en 1946 et se voyait 
attribuer un siège. Le 17 juin dernier, pour 38.000 voix, elle en 
obtient 3. Comprenne qui pourra! (Rires et applaudissements 
à l'extrême droite.) . 14 

Le corps électoral a Conc désavoué toute ro" de sociali- 
sation de notre économie. Le corps électoral exige une réorga- 
nisation des industries nationalisées et de la sécurité sociale. 

Ainsi s’est exprimée la volonté de la nation et il existe ici 
une majorité de députés pour traduire cette volonté dans les 
actes. Mais cette majorité de députés n’est pas dans le cadre 
de ce que vous appelez votre majorité républicaine. Là réside 
encore l’équivoque. 

Le corps électoral s’est prononcé, le 17 juin, contre le diri- 
gisme, c'est-à-dire contre le parti communiste, le parti socia 
ete et le mouvement républicain populaire. Ces partis avaient 
obtenu 13.971.000 voix en 1946; en 19514, ils en ont eu 10 mil- 
ions 157.000. En 1946, ils occupaient 430 sièges sur 620; en 
1951, ils en ont 290 sur 627. 

La nation s’est donc prononcée contre l’étatism: tentaculaire, 
contre les mauvaises finances, pour toutes les libertés — ce 
qui ne veut point dire pour la réaction — contre le désordre 
de nos institutions. 

Sur ce dernier point, elle a eu particulièrement raison car, 
dans le cadre de l'organisation des pouvoirs publies tels qu'ils 
fonctionnent actuellement, aucun redressement n'est possible. 

L'autorité, l'intelligence, la bonne volonté des hommes n'y 
pourront rien, vous le constatez tous les jours. C'est pourquoi, 
nous plaçons au premier rang de l’action à mener une réforme 
profonde des institutions. 3 

M. le président. Monsieur Parrachin, je vous demande de 
conclure. Vous n'avez droit qu'à cinq minutes. 

M. Edmond Barrachin. Si l’Assemblée le désire, je vais m'arrê- 
ter. 

Sur vers bancs. Non! Parlez! 

M. Edmond Barrachin. Je suis respectueux du règlement, mon- 
sieur le président, et je m'inclinerai devant votre décision. J'in- 
dique toutefois que je n’en aurais plus que pour trois ou quatre 
minutes. 

M. le président. Je voudrais bien vous écouter, mais il y à 
le réglement. 

M. Edmond Barrachin. 1!1 y a anssi l’Assemblée, monsieur le 
président (Sourires) qui, très gentiment, m'invite à continuer, 
APP sur divers bancs.) 

ajoute que je n'ai pas coutume d’abuser de la tribune. 

M. le président. Laissez-moi penser, monsieur Barrachin, que 
vous avez assez de talent pour pouvoir conclure rapidement. 
(Sourires.) 

M. Edmond Barrachin. J'en ai beaucoup moins que vous ne 
croyez, monsieur le président. (Rires. — Interruplions à gau- 
che.) 

Etes-vous impatient de me voir descendre de la tribune, mon- 
sieur Le Troquer ? 

M. André Le Troquer, Nullement, vous le savez bien. 

M. Edmond Barrachin. Je vais avoir terminé. J'observe seule- 
ment que les interruptions de M. le président ont pro:ongé mon 
intervention. (Rires.) 

Voter pour un parti c'était voter pour un programme, mais 
voter pour des apparentés c'élait voter pour le désaccord ou, 
au mieux, pour un compromis. Or, il est des probièmes cui 
nécessitent des solutions positives, par exemple ce:ui des sa- 
laires et des prix, dont on a tant parlé. 

Chacun reconnaît que la solution se trouve dans l’accroisse- 
ment de la productivité; mais, pour cela, il faut un climat po:i- 
tique différent, il faut un vaste pan d'ensemble. C'est pourquoi 
une des premières propositions que nous avons déposées est 
relative à l'association du capital et du travail, que l'on trouve 
très mauvaise parce que c’est-nous qui l'avons proposée ; cepen- 
dant, lorsque les étrangers la préconisent, chacun trouve cela 
très bien. (Applaudissements à l'ertrême droite.) 

Actuellement, en France, les prix sont en moyenne vingt- 
trois fois plus élevés qu'en 1938, tandis que les salaires n'ont 
été mullipliés que par seize et que Ja production atteint 
133 p. 100 du chiffre de 1938. Le rapprochement de ces trois 
indices exprime le danger de notre situation sociale. 

La France s’est prononcée en faveur d'une armée qui assure 
sa défense, d'une poitique extérieure réaiiste débarrassée de 
toute idéologie. Saluons au passage Ja décision qui a été prise 
par le groupe des indépendants et celui des paysans qui ont 
voté un texte ainsi rédigé : 

« L'Union des indépendants et des paysans, émue par l'atti- 
tude de certain parti. » — ces mots sont au singulier — 
« quant à notre politique extérieure à l'égard de l'Espagne, 
déclare qu'ele ne saurait admettre que cette po:itique fût subor- 
donnée À une idéologie, quelle qu'elle soit, et qu’elle entend 
qu'elle soit fonction uniquement de l'intérêt national. » 

Le pays, enfin, souhaite uné réorganisation des administra- 
lions, la réforme fiscale, un statut de la fonction publique, une 
large revision constitutionnelle, une plus large amnistie, la 











défense de Ja famille, toutes questions sur lesquelles, confor- 
mément aux engagements que nous avons pris devaut le pays, 
nous avons déposé des propositions de 'oi 

Enfin, il s'est manifesté dans le pays, c’est un fait, une majo- 
rité pour réclamer ce que nous pensons être la justice scolaire. 

Le problème de l’école n’est pas, selon nous, un problème 

olitique, mais social et national. 910.064 enfants fréquentent 

es écoles primaires privées, 308.512 jeunes gens, soit 50 p. 100 
des collégiens francais, fréquentent nos établissements secon- 
daires privés. Il s'agit de faire le nécessaire pour qu'en octobre 
des milliers de petits Français ne soient pas privés d'écoles et 
que es maîtres ne meurent pas de faim. 

Nous avons été étonnés de lire dans les journaux une lettre 
adressée par M. Albert Bayet à M. le Président de a République, 
et dans laquelle l’auteur demande « s'il est sage de :a'eser s’ins- 
taurer dans notre pays l’idée qu'une miaorité peut forcer la 
main de la majorité en avant recours à des violences illégales, 
s’il est sage de préparer, de laisser s'aceomplir un coup de force 
parlementaire qui, sous une vaine apparence de séguarité régle- 
mentaire, réveillerait inévitablement la guerre religieuse ». 
(Erclamations à qauche et à l'ertrême qauche.) 

Mesdames, messieurs, le coup de force, pour une minorité 
serait je trois de ne pas se plier aux volontés de la majorité. 
(Très bien! très bien! à l'extrême droite.) 

Hya ici, de par la volonté populaire, une majorité de députés 
pour traduire la vo:onté des électeurs. 

M. jean Pronteau. (‘est inexacl! 

M. Edmond Barrachin. Mais les tendances viclorieuses ne se 
fixent pas dans les limites, dans les frontières de ce que vous 
appelez la majorité républicaine. 

C'est l'œuvre des äpparentements., Hier, fausses alliances, 
aujourd'hüi, faux programme, demain, fausse politique. Hier, 
comme aujourd'hui, comme demain, absence de la France. 
C’est le drame de Ja législature qui s'ouvre 

Ft nous n'avons pas encore parié, ici, d'un événement qui 
bientôt va se produire, auquel chacun pense: les éiections Cuei- 
tonales. 

Cominent vont-elles se dérouler ? Comment allez-vous, daus 
le pays, tracer les limites de votre majorité, celle d'hier, celle 
sd “rh et celie que vous voulez voir se réaliser demain 

Allez-vous, par hasard, déposer un projet de loi, monsieur le 
président du conseil, demandant que l'Assemblée vote à nou- 
veau jes apparentements pour les élections cantonales ? € 
serait peut-être, en effet, la seule facon pour vous de faire 
survivre votre majorité. 

Si nous allons, comme il est évident, vers un système à 
deux tours de scrutin, vous allez la voir se décomposer dus 
le pay<, votre majorité dite républicaine, parce que les élec- 
teurs, eux, se prononcent d'une facon rationnelle et sage: ils 


\ 
{ 


votent au premier tour — vous le savez — pour quelque chose 
et, au second tour, contre quelque chose. 

Lorsque vous n'aurez plus à votre disposition — permettez- 
moi ie mot — l'escroquerie des apparentements qui a dupé tout 


1: monde (Tres bien! très bien! à l'extrême droite). Jorsqu 
v 


vous n'aurez plus cet ustensile à votre disposition, vous verrez 
que le reclassement se fera tout naturellement dans le pays 
comme il devrait se faire normalement je viens de le démon- 


trer — dans cette Assemblée qui représente la nation 
Dès alors, que vous reste-t-il - et c’est ma conclusion (Rires 
à l’extrème droite) — pour cimenter votre majorité ? Quel est 


l'outil que vous avez emplové pour masquer vos désaccords ? 
C’est la défense de la République. 

Mais, mesdames, messieurs, les républicains, ce ne sont pas 
ceux qui crient: vive la République quand elle se porte bien, 
mais ceux qui l'ont défendue quand ele était menarée de 
mort. 

M. Guy Mollet. Le G février 1934. 

M. Edmond Barrachin. Je m'étonne alors que l’on dise d'hn 
ps où d'un homme qu'il n’est pas républicain, car il y a eu 
e baromètre du républicanisme. 

M. Guy Mollet. C'est, je le répète, le 6 février 1994. 

M. Edmond Barrachin. Ce baromètre, vous le <avez, r'ect in 
période qui s’est écou'ée du 3 septembre 1939 au jour de ‘a 
ibération, C'est alors que l’on a pu considérer que!s étaient 
les bons Français et les bons républicains, Les bons Francs 
ct les bons républicains ont combattu à partir du 3 sep- 
‘etnbre 1939... (Applaudissements à l'estrême droite.) 

M. Jean Pronteau. Bien avant 

M. Edmond Barrachin. jusqu'au moment de la libération. 

Comment pouvez-vous dire alors, pour masquer vos désac- 
cords, qu'il y a sur ces bancs (l'extrême droite) des gens qui 
veulent abattre la République alors que vous savez que tous, 
autant qu'ils sont, ont défendu la République et qu'il y parmi 
eux des hommes qui, avec ou sans uniforme, ont combattu 
dans les armées de la libération ou dans le maquis et, à leur 
tête, celui qui pendant quatre ans a porté l'étendard de Ja 
âélense de la République. (Vifs applaudissements à l'ertrême 
droite.) 

M, Fernand Grenier, M. Léon Noël, par exemple. 
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M. Edmond Barrachin. M. Petsche à déclaré le 2 août 1951 
et c’est mon tout dernier mot, monsieur le président (Rires à 
d'ertrême droite 

« Nos retards font déjà du mal à la France et menacent la 
République. C’est cette conviction passionnée et mon désir de 
vous Ja faire partager qui m'ont fait accepter de solliciter votre 
investiture afin d'affirmer au pays, de cette tribune, ma foi 
dans une majorité républicaine. » Et le Journal officiel porte: 
« Vifs applaudissements à droite, au centre et à gauche, » 

Seulement, un quart d'heure plus tard, sa foi républicaine 
était par terre, avec celte majorité. È 

Eh bien! en ce qui Hous concerne, nous avons foi 
République, mais non dans votre majorité. 


dans Ja 


Vous avez le tort de vous identifier avec la République, car 
si vous étiez la République, c’est qu'alors elle serait bien 
malade. (Applaudissements à l'extrême droite.) 

Oui, crovez-moi, c'est ici, c'est dans votre confusion, dans 
vos contradictions et non ailleurs que se trouve, pour là Répu- 
blique, l'aventure, (Applaudissements à l'extrème droite.) 

M. le président. La parole est à M. Billoux. (Applaudissements 


ü l« rlremit (jAaut h 


M. François Billoux. Mesdames, messieurs, il est regrettable 
nement n'accepte pas la discus- 


que M, le président du Gouvel 

s nn | es interpeilations sur la composition du Gou- 
vern at et, surtout, sur la politique qu'entend suivre ce 
GOUX L 

\ “tin en effet, qu'il était indispensable que le 
Goux ement acceptât celte discussion afin de permettre 
ensuile à l'Assemblée de se prononcer plus facilement sur 
l'ordre de ses travaux RS : Tree 

Deux séries de questions devraient ètre examinées immédia- 
tement 

La première concerne les problèmes internationaux. 

L ue M. le président du conseil, étant désigné, s’est 
présé té devant l'Assemblée nationale, il a déclaré qu'il ne 
pouvait, personnellement, prendre une position définitive eur 
les questions internationale, | 

Le Gouvernement est aujourd'hui constitué et, dans les jours 
prochains, de nombreu es questions doivent être réglées. Ce 
sont: la conférence du pacte de l'Atlantique prévue pour le 
mois de septembre; les problèmes de la reconstitution de 
l'armée alle ma ide ; l'entrée de Franco dans le pacte de l’Atlan- 
tique; l'application du plan Schuman, dont nous prétendons 
qu'il sera une colonisation de la France ; les dispositions qui 
seront prisé vu qui le sont déjà, par l'E, C. A., organisme du 
pacte de l'Atlantique et du plan Marshall et qui auront des 
conséquences importantes sur le développement de notre éco- 


uit du point de vue national que du point de vue inter- 
la question du traité de paix avec le Japon. Dès hier, 


national; la 
à la commission des aflaires étrangères, on protestait parce 
que la France n’y aurait pas sa place, comme si le Gouverne- 
ment n'avait pas tout fait pour accepter qu'elle n'y eût pas 
sa place 

D'autres questions se posent encore : N’est-il pas possible, par 
exemple, d'envisager très rapidement, pour ne pas dire immé- 
diatement, la paix avec le Viet-Nam, avec le retour du corps 


expéditionnaire, mais aussi avec un traité de paix qui permet- 
trait d’avoir, sur bases économiques et culturelles, des 
relations avec cette république démocratique ? (Applaudisse- 
ments à l'extrême gauche.) 

Enfin, il est une proposition dont certains peuvent penser ce 
qu'ils veulent, mais qui est là, c'est celle du président 
Chvernik, qui tend à la réunion d'une conférence à cinq pour 


des 


l'établissement d’un pacte à cinq ouvrant l’espoir d’un désar- 
mement général, progressif, simultané et contrôié, 

Voilà toute une série de questions qui, à notre avis, devraient 
être examinées le plus rapidement possible par l'Assemblée 
nationale. 

Me contentant de très brèves remarques ce matin, car je 


1 1 


tiens à respecter le règlement, je demande à M. le président du 
conseil s'il pense qu'il est possible que l'Assemblée nationale 
se sépare sans avoir examiné l'ensemb.e de ces questions inter- 
nationales, s'il estime que le Gouvernement powra prendre 
toutes dispositions pour aller plus loin dans ce que nous appe- 
lons, nous, l’asservissement aux demandes américaines, sans 
que l’Assemblée nationale ait à formuler son opinion, 

La deuxième série de questions a trait à la politique inté- 
rieure. 

Naturellement, dans votre déclaration d’investiture, vous 
avez précisé que l’on ne saurait instituer l'échelle mobile des 
salaires et que, pour la revalorisation des traitements et des 
saiaires, on verrait un peu pius tard. 

Mais ne pensez-vous pas, monsieur le président du eonseil, 
que l’Assemblée devrait se saisir immédiatement de ces ques- 
tions ? 

Un débat s’est engagé hier à propos de l’augmentation de 
l'indemnité des députés, sur laquelle tout le monde était 
d'accord, sauf le groupe communiste, Çe n'est pas que nous 


considérons qu'il ne faut peut-être pas augmenter, dans cer- 





tames conditions, le traitement des députés; mais il est anor- 
mal que, dans cette Assemblée, on S’octroie une äugmenta- 
tion 1nensuelle de 8.000 francs tandis que des ouvriers, eux 
vivent tout un mois avec à peine un peu plus de celte sûmme! 
(Applaudissements à l'extrême gauche.) 

M. René Schmitt. Ce que vous dites est inexact, monsieur 
Bilsoux. I! ne s’agit pas d’une augmentation. 

M. François Billoux. 1] est donc évident que toutes ces ques. 
tions concernant les ouvriers, les fonctionnaires et les travail. 
NE en général devraient ètre examinées le plus vite pos- 
sible. 

Puis, vous avez déc'aré que votre politique serait celle de Ja 
baisse, Dès lors, comment l’Assemblée pourrait-elle accepter de 
se séparer sans que soient discutées, par exemple, la suppres- 
sion de ge mn de tarifs du métropolitain et l’ensemble 
des autres dispositions qui ont été prises concernant tant Jes 
transports que les loyers à 

Je ne veux pas ici parler longuement de la composition du 
Gouvernement; ce serait trop Ing et rous ne pourrions pas 
le faire dans les limites fixées par le règ:ement, Mais lorsque 
les petits commerçants et artisans voient M. René Mayer 
nommé ministre des affaires économiques et des finances, natu- 
rellement ils sont inquiets. Lorsque les petits paysans 
voient M. Antier, gros propriétaire terrien, ministre de l’agri- 
culture, ils comprennent tout de suite que ce n’est pas sur lui 
qu'is pourront compter pour obtenir que soient satisfaites 
certaines de leurs revendications; je cilerai, par exemple la 
fixation d'un prix différentiel du blé. ; 

D'autres questions intéressent aussi l'agriculture: le pro- 
blème du vin, pour ne retenir que celui-là. 

Ce que nous voudrions savoir, c'est eeci: le Gouvernement 
acceple-t-il que ces questions soient discutées immédiatement 
de sorte que, dès la fin du mois d'août, on puisse régler tous 
les problèmes urgents dont le pays attend la solution ? 

[est une autre question que nous voulons poser: hier soir, 
au cours de la discussion des propositions de la conférence 
des présidents, un groupe a demandé que, sans pius attendre, 
nous fixions la date de l'interruption de la session. 

Nous savons bien que ce débat de procédure, en apparence 
secondaire, ne servait qu’à çacher la véritable question. Pour. 
quoi le groupe du mouvement républicain populaire n'a-tl 
pas eu le courage de dire très tranquillement: nous voulons 
que les engagements pris par le président du Gouvernement 
concernant les atteintes à la laïcité soient appliqués immédia- 
tement, C’est bien cela n'est-ce pas? (Applaudissements à 
l'ertrême gauche.) 

Nous voudrions donc que, sur cette question, l’Assemblée 
soit saisie d’une déclaration formelle de M. le président du 
conseil, indiquant qu'aucune atteinte ne sera portée à la laïcité 
et qu'en tout cas aucune disposition ne sera prise sans 
que l’Assemblée nationale ait été consultée, 

Tout à l'heure, M. Barrachin mettait en doute les affirma- 
tions contenues dans la lettre de M. Albert Bavet. Nous eonti- 
nuons à affirmer que, dans Je pays, une majorité d'électeurs 
et d'électrices ont voté ou cru voter pour la laïcité. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche.) 


Je répète ce que nous avons déjà dit: il ne s’agit pas du 
comportement de tel ou tel groupe ou de tel ou tel député: 


il s’agit du fait que les électeurs et électrices qui ont voté 
pour le parti communiste ou pour le parti socialiste ou pour 
le parti radical, et même pour certains autres hommes, ont 
cru voter pour la laïcité, I! ne s’agit pas, maintenant, de trans- 
former les choses. 

Dans ces conditions, il ne vous est pas possible d'aller à 
l'encontre de la volonté du pays. 

Si le Gouvernement refuse maintenant la discussion d’inter- 
pellations sur sa politique, nous voudrions savoir quelle sera 
son atlitude lorsque nous demanderons que l’Assemblée natio- 
na:e ne parte pas en vacances sans que les problèmes imer- 
nationaux dont nous avons parlé aient été évoqués et sans 
que les revendications des couches les pius pauvres de la popu- 
lation aient été satisfaites. 

Le Gouvernement ne comprend plus de représentants du 
groupe socialiste. Nous avons déjà dit ée que nous en pen- 
sions, Quelles que soient les dispositions que vous prendrez 
maintenant, le groupe socialiste vou$ a donné un blanc-seing, 
il aura la responsabilité de vos actes. 

Nous savons — M. Barrachin vous a fait tout à l'heure un 
appel — que vous ferez un effort pour « tirer plus à droite », 
selon la lormale consacrée, cette Assemblée nationale. Mais 
nous sommes convaincus que l'unité d’action des ouvriers, 
des travailleurs, dans le pays, pour la satisfaction de leurs 
revendications, que l’union des républicains pour la défense 
de la Répub'ique contre les bandes armées du R. P. F. (Aires 
et exclamations à l'extrême droite), que l'union pour 
défense de la laïcité feront des progrès et que nous irons vers 
ce que nous avons appelé «un regroupement des Français 
pour une politique française ». 
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Au cours d’une discussion, nous aurions pu montrer, comme 
nous avons corumencé à l'expliquer dans cette Assemblée et 
comme nous l’expliquons dans tout le pays, que votre poli- 
tique conduit à la ruine, à la misère, à la soumission et, mal- 
heureusement, à l'aventure et à la guerre. C'est une autre 
politique qui finira par s'imposer, une véritable politique fran- 
çcaise cherchant des soiutions francaises à toutes les questions 
et qui donnerait à notre pays, dans l'indépendance nationale, 
le bien-être, la prospérité, le progrès social et la paix. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche.) 

M. le président. La parole est à M. le président du conseil. 

M. le président du conseil. Mesdames, messieurs, deux inter- 
pellations étaient annoncées sur la composition du Gouverne- 
ment: l’une de M. Barrachin, dont on à pu constater qu'il a 
parlé de tout, sauf de ja composition du Gouvernement. 

Je crois avoir remarqué, il est vrai, que son interpellation 
était déposée avant même que le Gouvernement n'ait été coms- 
titué. (Sourires.) 

M. Barrachin, avec son talent habituel, a fait le procès d'un 
régime électoral qu'il a le droit de combattre. Il a dessiné ce 
qu'il pense devoir être les perspectives de celte Assemblée. 
Je n'ai pas pu discerner si Son pessimisme le remplissait de 
crainte ou d'espoir (sourires), mais je dois dire que je suis 
dans l'impossibilité de répondre à la moindre crilique sur la 
composition du Gouvernement, puisqu'il n'en à pas parlé. 

En ce qui concerne M. Billoux, il a énuméré d'ensemble des 
très graves questions qui, en effet, se posent actuellement 
devant le pays et qui rendaient très nécessaire que celte crise 
fût terminée. 

H a dit: 11 faut que l'Assemblée nationale se saisisse immé- 
diatement de toutes ces questions. 

Oui, monsieur Billoux, l’Assemblée nationale devra se saisir 
certainement de ces questions, mais il faut d'abord que le 
Gouvernement s'en saisisse et vous admetirez bien que, cons- 
litué ce matin à sept heures, il n'ait pu encore épuiser l'étude 
des sujets que vous avez mentionnés. 

C'est done sans le moindre serupule… 

M. François Billoux., Me permettez-vous de vous jiaterrom- 
we ? 

M. le président du conseil. Volontiers. 

M. François Bilioux. Pourquoi, dans ces conditions, alors 
qu'il n’y avait pas de Gouvernement, un fonctionnaire 
du quai d'Orsay a-t-il pu déciarer que la France répondrait non 
à la proposition Chvernik ? (Applaudissements à l'extrême 
gauche.) 

M. le président du conseil. Je ne puis tout de même pas être 
responsable de la déclaration d'un fonctionnaire qui a pu être 
faite à un moment où je n'avais même pas été pressenti pour 
constituer le Gouvernement ! 

M. François Biiloux. Devons-nous en conclure que vous 
démentez la déclaration de ce fonctionnaire ? 

M. le président du conseil. !lL me faudrait d’abord pouvoir 
lire sa déclaration qui m'a complètement échappé. 

M. Jean Pronteau. C'est une échappatoire. 

M. le président du conseil. C’est donc sans serupule que je 
demande une fois de plus à l’Assemblée de renvoyer à la suite 
les deux interpellations. (Applaudissements sur divers bancs.) 

M. le président. Je consulte l'Assemblée sur le renvoi à la 
suite des interpellations. 

M. Jacques Soustelle. Nous demandons le scrutin. 

M. le président. Je suis saisi d’une demande de serutin. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande plus à voter ?.. 

Le scrutin est clos 

(MM. Les secrétaires font le dépouillement des votes.) 

M. le président. Voici le résultat du dépouillement du scrutin: 


Nombre des votants.........s.sssesssssese 612 
ROIS ANOORÉ 0 once vocnvcns cos OU 


Pour: l’adoption........,.. 390 
COM oéosoososcuessious DR 


L'Assemblée nationale a adopté. 


— LL — 


PROPOSITIONS DE LA CONFERENCE DES PRESIDENTS 


nn président. La conférence des présidents propose à l’As- 
semblée : 

1° De fixer sa prochaine séance au mardi 21 août pour la suite 
des vérifications de pouvoirs ; 

2° D'interrompre la session du 31 août au 23 octobre. 

J'ai reçu de M. Billoux la motion préjudicielle suivante: 

« L'Assemblée nationale décide de ne pas intérrompre ses 
lravaux avant que n'aient été satisfaites les revendications les 











plus urgentes des différentes couches de la population française, 
notamment: 

« La revalorisation des salaires et traitements; 

« L'octroi de la prime de vacances; 

« L'échelle mobile des salaires, trailements, retrailes, pen- 
sions ; 

« Le sursis À l'augmentation du tarif du métro; 

« L'attribution d'un mois supplémentaire d'allocations fumi- 
liales ; 

« Le relèvement à 72.000 franes de l'allocation aux vieux tra- 
vailleurs salariés et à 49.000 francs de l'allocation aux économi- 
quement, faibles ; 

« L'établissement d'un prix différentiel du blé et 
sion des taxes sur le cireuit blé{arine-pain; 

« L'interdiction de toute expulsion de locataires si leur relo- 
gement n'a pas élé assuré ; ° 

« Le sursis à toute augmentation des loyers des maisons 
d'habitation ainsi que des hôtels et meublés; 

« La libération des soldats du premier contingent de la elasse 
1950 et des appelés sous les drapeaux pendant le mois d'avril 
1950 ; 

« Les dispositions en vue de l'installation de 12.000 classes 
maternelles, primaires, ainsi que de lycées, collèges et centres 
d'apprentissage et pour augmenter le nombre des postes d'ins- 
tituteurs et de professeurs; 

« La pruposilion adoplée par la commission de l'agriculture 
tendant à surseoir à la convocation des jeunes ruraux en vue 
d'une période de réserve pendant les mois d'août, septembre 
et octobre 1954, 

« L'assainissement du marché du vin et toutes mesures pro- 
pres à assurer un prix rémunérateur du vin à la production. 

« L'Assemblée nationale décide aussi de discuter immédiate- 
ment de Ja dissolution de la commission dite « Paul Boncour ». 

« L'Assemblée nationale demande à ses commissions d'être en 
mesure de rapporter sur ces différentes questions à partir du 
16 août 1951. » 

La parole est à M. Billoux. (Apnplaudissements à l'ertrême 
gauche.) 

M. François Billoux, Mes explirations seront d'autant pius 
brèves que la liste dont M. le président vient de donner lecture 
se suffit à elle-même. 

H s'agit, pour nous, d’obliger 
aujourd'hui l’ordre de ses travaux. 

On a beaucoup parié de modifications du règlement, de 
méthodes de travail, que sais-je encore ? Je crois que le plus 
imnortant n’est pas de savoir si nous nous réunirons, mais de 
préciser d’abord les problèmes que nous devons discuter. 
Ensuis", nous fixerons la date de nos réunions 

C'est l'objet de notre motion préjudicielle qui, naturellement, 

ï nt 7 


t Les 
la suppres- 


l'Assemblée à décider dès 


n'énumère pas toutes les revendications don semble des 
travailleurs attend Ja satisfaction, mais qui indique, au moirs, 
leurs revendications essenlieiles, (Cette motion permet, en 
ouire. de prendre des mesures pour qu'à partir de tomne 
prochain l’école de la République puisse recevoir les enfants 
d'âge scolaire. 

autre part, bien que nous ne l’ayons pas pronosé dans 1a 
motion préjudicielle, de crainte que notre demande soit décla- 
rée irrecevable, nous estimons que l'Assemblée devrait, dès 
aujourd'hui, décider d'une part quelles it les questions 


}! ] 
qu elle peut traiter avant les vacances et, d'autre part, fixer 
son ordre du jour pour la rentrée parlementaire. 


+ 


A cet ordre du jour figureraient, par exempie, ln question 
de la suppression des abattements de zones, celles du rég'me 
de la propriété commerciaie, de la suppression des droits de 
succession en ligne directe et entre époux, de l'attribution d'un 
péeule aux prisonniers de guerre, de la revalorisation des 
rentes viagères, du statut juridique et fiscal de l'artisanat, de 
la revalorisation des traitements des fonctionnaires, du statut 
du personnel communal ainsi que l'examen du plan de sauve- 
garde de la production viticoie. 

L'Assembiee pourrait aussi décider d’engiger la discussion 
sur la rélorme fiscale et d'examiner les mesures destinées à 
faciliter l'achat d'engrais pour les agriculteurs et à suspendre 
l'application des accords douaniere qui mèneraient notre agri- 
cuiture à la ruine. 

Dès aujourd'hui encore, l'Assemblée nationale devrait pré- 
ciser l’ensemble des autres travaux qui doivent être les siens 
avant la fin de l’année. 

C'est naturellement l'examen du budget, auquel il faut lier 
la réforme fiscale. C’est aussi la discussion des propositions 
de lui sur le logement, l’aide aux chômeurs, les revendications 
des anciens combattants, notamment la fixation de la pension 
de la veuve à la moitié du taux de la pension de l'invalide à 
100 p. 100, la revalorisation de la retraite du combattant, l’amé- 
lioration de la loi du 22 août sur les allocations familiales, 
le statut du fermage et du métayage. C'est enfin l'examen des 
revendications des ouvriers agricoles et la discussion des textes 
pour l'amélioration de la siluation des victimes et des acci- 
dentés du lravail. 
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Bien entendu, de nombreuses autres questions de moindre 
imnortance pourraient être étudiées entre temps. 

Si nous proposons ainsi à l’Assemblée nationale de déter- 
miner dès maintenant son programme de travail pour l'année 
1951, c'est afin que nous ne soyons plus astreints à un examen 
des questions à la petite semaine, comme la majorité de cette 
Assemblée avait l'habitude de nous l’imposer jusqu'à ce jour. 

C'est l’objet de notre motion préjudicielle, En la votant l’As- 
semblée dira si elle veut prendre des dispositions pour établir 
utilement son ordre du jour jusqu'à la fin de l’année. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche.) 

M. le président, La parole est à M. le secrétaire d'Etat à la 
résidence du conseil. 

M. Félix Gaillard, secrétaire d'Etat à la présidence du conseil. 

Le Gouvernement repoueee la motion préjudicielle de M. Bil- 
Joux. 

M. René Lamps. Nous demandons le scrutin. 

M. le président. Je mets aux voix la motion préjudicielie de 
M. Billoux, repoussée nar le Gouvernement, 

Je suis saisi d'une demande de scrutin. 

Le scrutin est ouvert. 

Les voles sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande plus à voter ?.… 

Le scrutin est clos. 
secrelaires font le dépouillement des votes.) 


MM. Les 
M. le président, Voici le résultt du dépouillement du scrutin: 
Nombre des votanis..........s5.s0sosone 504 
Majorité absolue .....,........0..000000 . 253 
Pour l'adoption ....... 101 
LOTO Messe vndtore . 4@ 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 

Je suis saisi de deux amendements. 

Le premier, déposé par M. Minjoz, est ainsi rédigé: 

« Fixer au mardi 23 octobre la date de la prochaine séance. % 

Le second, présenté par M. Diethelm, tend à rédiger comme 
suit l’ordre des travaux de l’Assemh:ée : 

« 4° Tenir séance le mardi 14 août à 16 heures pour la suite 
de la vérification des pouvoirs et la fixation de son ordre du 
jour, 

« 2° Confer à la conférence des présidents qui se tiendra 
le mardi 14 août, la confection de l'ordre du jour pour les 
trois semaines suivantes, conformément à l'article 34, alinéa 3, 
du règiement, étant entendu que l’Assemblée a'’interrompra 

as sa session avant d'avoir institué: 

« Un débat sur les problèmes extérieurs, notamment sur le 
traité de paix avec le Japon et sur l’armée européenne ; 

« Un débat sur les problèmes économiques et sociaux, notam- 
ment sur le pouvoir d'achat des travailleurs et sur la fixation 
du prix du blé; 

« Un débat sur les mesures provisoires destinées à pré- 
server la liberté des familles de choisir pour leurs enfants les 
éducateur qui leur conviennent, 


Ces deux amendements peuvent êlre soumis à une discussion 


commune et donneront lieu, bien entendu, à des votes dis- 
tincts. 

La parole est à M. Minjoz, pour soutenir le premier amen- 
dement, 

M. Jean Minjoz. Mes chers collègues, mes observations seront. 
brèves. 


La situation est claire. La conférence des présidents, à Ja 
majorité, nous propose de ne pas siéger la semaine prochaine, 
mais de nous réunir à nouveau du 21 au 31 août, pour aborder 
ua certain nombre de problèmes, qu'on n’a pas pu préciser 
d'ailleurs hier à la conférence des présidents lorsque j'ai 
posé la question. Mais je crois avoir compris qu'il s agissait 
précisément de débattre de ces mesures transitoires touchant 
l’école auxquelles fait allusion l'amendement de M. Diethelm. 

Nos collègues communistes, sous une forme différente, mais 
qui aboutit au même résuitat, ont déposé une motion préjudi- 
cielle tendant à ce que l'Assemblée natibnale siège en quelque 
sorte en permanence en vue d'examiner toutes les questions 
que M. Billoux a énumérées. 

Enfin, nos collègues du R. P. F. ont déposé, sous forme 
d’umendement, une proposition qui tend à faire fixer, confor- 
mément au règlement, et pour trois semaines, l’ordre du jour 
de nos travaux, qui comporterait notamment un ensemble de 
questions qui rejoignent, je dois bien le dire, la liste de celles 
énumérées par le groupe communiste. 

M. André Diethelm. Pas du tout! 

M, dean Minjoz. Pas tout à fait, je le reconnats volontiers. 

Mais, lorsqu'on parle des problèmes de politique extérieure, 
des problèmes économiques et sociaux, cela revient au même. 

M. Louis Vallon. Vous avez avancé la date des élections pour 

ue l’Assemblée discute de ces problèmes! (Applaudissements 
à l'extrême droite.) 





M. Jean Minjoz. J'explique comment se présente la situation. 

Nous pensons que, conformément à la tradition, le moment 
est venu pour l’Assemb'ée nationale, déjà bien tardivement, 
de prendre ses vacances à une époque normale. Hier soir, déjà, 
à l'occasion de la première Lan ere à de la conférence des 
era àS j'ai fait observer qu'il était nécessaire que nos col- 
ègues et nous-mêmes puissions aller en vacances à l’époque 
où chacun le fait, Je pourrais parler également du personnel 
de l’Assemblée, je pourrais faire a:lusion à ceux — ils sont 
nombreux dans cette enceinte — qui ont des enfants et qui 
sont désireux de pouvoir retrouver leur famille, (Exclamations 
à l'extrême droite.) 

Je dis cela, mes chers collègues, parce que, à chaque ins- 
tant, certains d’entre nous disent dans les’ couloirs: Quelle que 
soit la décision que prendra l’Assemblée, je pars parce que ma 
famiile est en vacances et que je tiens à passer queïques jours 
auprès d'elle. (Mouvements divers.) 

À l'extrême: droite. Et vive la France! 

M. Jean Minjoz, Je dis clairement ce que chacun murmure 
tout bas. (Applaudissements à gauche, — Interruptiofs à 
l'ertrême droite.) 

M. Marcel Naegelen. Où sont les R. P. F. absents aujour- 
d'hui ? Vos rangs sont clairsemés. 

Sur plusieurs bancs à l'extrême droite. Moins que les vôtres! 

M. René Maibrant. Les socialistes sont vingt en séance. 

M. Jean Minjoz. Je ne crois pas, mes chers collègues, dans 
les quelques observations que j'ai présentées, avoir dit une 
parole qui puisse blesser l’un d’entre vous. 

M. Jean Grousseaud, Vous en avez eu l'intention. 

M. jean Minjoz. J'ajoute que l'expérience de la précédente 
législature m'a fait trop souvent constater, hélas! que, pen- 
dant les mois d’été, de nombreux collègues étaient absents, et 
qu'étaient absents notamment ceux qui n’hésitaient pas, chaque 
sernaine, au moment du vote de l’ordre du jour présenté par la 
conférence des EC à proposer des séances nuit et 
jour et, même, le samedi et le dimanche, (Applaudissements 
à gauche.) 

Au demeurant, le Gouvernement, qui vient à peine de se 
constituer, aura sans doute à délibérer sur tous les problèmes 
dont on nous a parlé et certaines positions devtont être prises 
en son sein: il ne serait pas inutile qu’il disposât de quelques 
juurs à cet effet. 

Dans ces conditions, je demande que la session soit inter- 
roupue — cette proposition est conforme à la Constitution et 
au règlement — Jusqu'au mardi 23 octobre. (Applaudissements 
à qauche.) 

A l'extrême droite, Petite manœuvre ! 

M. le président. La parole est à M. Diethelm, pour défendre 
le deuxième amendement. 

M. André Diethelm. En ce débat, où la majorité dite répu- 
blicaine (Exclamations à gauche) ne semble pas réussir à accor- 
der facilement ses violons — je veux dire ses pensées et ses 
arrière-pensées — mes amis et moi-même souhaiterions faire 
entendre ce qui nous parait le langage de la raison. 

Nous siegons maint-nant depuis plus de cinq semaines. En 
ces cinq semaines, qu’avons-nous fait ? 

Nous avons d’abord entrepris d’interminables débats de vali- 
dation sans en entrevoir présentement Ja fin, et le moins qu’on 
puisse dire de ces discussions est qu'elles ne contribuent pas 
à accroître le prestige parlementaire, (Applaudissements à l'ex- 
trôme droite.) 

Mais de travail proprement législatif, absolument rien. 

Il est vrai qu’il y a eu trois débats successifs d’invesliture. 
Mais deux échecs et un succès provisoire semblent avoir fixé 
maintenant les règles essentielles de ce nouveau genre lJitté- 
raire: on côtoie prudemment les précipices; on effleure tous 
les sujets sans en pénétrer aucun; on se couvre par des décla- 
rations si ambiguës qu'il faut, après cela, une longue exégèse 

our en déterminer le sens exact. (Très bien! très bien! à 
‘extrême droite.) 

Et pourtant, à chaque page de ces professions de foi minis- 
térielles — que dis-je, à chaque paragraphg — on réaffirme la 
volonté, la nécessité de faire vite, de prendre des décisions. On 
déclare que la situation est urgente, que la France est en péril 
et 2 n'est plus possible d'attendre. 

Alors, vraiment, nous allons partir en vacances pour deux 
mois ? 

Bien mieux: pourquoi sommes-nous ici, nous, nouveaux 
élus ? Pourquoi avons-nous été désignés le 17 juin, sinon pour 
cette raison bien simple que la précédente législature a entendu 
avancer de plusieurs mois la date de la consultation popu- 
laire, et qu’elle a considéré — et le Gouvernement de l’époque 
avec elle — qu’il y avait des problèmes si urgents, si graves, 
si importants, qu’ils ne pouvaient attendre l’automne et qu'il 
fallait, au contraire. les résoudre en juillet, (Applaudissements 
à l'extrême droite.) 

Vraiment, ce serait dans de telles conditions e nous 
prendrions des vacances et que nous remettrions au 23 octobre 
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— avec, peut-être, nos 
fin de ce mois — le 
impensable. À 

Je comprends fort bien la préoccupation légitime de nombre 
de nos collègues, après une campagne électorale très pénible 


es entrebâillées quelques jours à la 
but de nos travaux rée:s ? Cela est 


et devant l’imminence d'élections cantonales au mois 
d'octobre, de prendre un légitime repos. Mais les convenances 
ersonnelles doivent céder le pas aux obligations impératives 


d'un mandat législatif, car personne, en vérité, n'est jamais 
obligé de briguer de tels mandats. (Applaudissements à l'ex- 
tréme droite.) 

Nous croyons donc, devant une opinion qui nous Juge parfois 
avec trop de sévérité, qu'il serait, présentement, je dirai 
presque indécent, de prendre nos vacances et de les prendre 

ur si longtemps. 

Quelles que soient les contingences de la saison et du calen- 
drier, je | ag qu'il serait sage et convenab:e, pour nous tous, 
d'abor e ne pas modifier l’ordre normal de nos travaux, 
ensuite de confier à notre conférence des présidents le soin 
d'établir, la semaine prochaine, un ordre du jour restreint, 
non pas le catalogue que viennent de détailler nos collègues 
communistes, mais simplement les quelques questions vrai- 
ment importantes, vraiment graves et urgentes dont il faut 
nous saisir dans l'intérêt national et sur lesquelles la position 
de la France doit être fixée sans déJai. 

Ces affaires sont essentiellement, vous le savez, d'abord un 
large débat de politique étrangère, notamment sur des pro- 
blèmes qui ne peuvent plus attendre, comme le traité avec le 
Japon et comme l’armée européenne, ensuite un débat sur les 
questions économiques et sociales — particulièrement sur le 
pouvoir d'achat des travailleurs et sur le prix des produits 
agricoles — emtin, un débat sur les mesures provisoires. à ins- 
tituer en vue d'assurer aux familles Ja liberté effective de chai- 
sir l'éducateur de leur choix. 

Voilà un programme simple, limité et qui peut nous occuper 
quelques semaines seulement. Après quoi, si ces travaux sont 
menés rapidement à bonne fin, nous pourrons légitimement 
interrompre notre session. Après, oui; avant, en aucun Cas. 

Tel est le sens de la proposition que le groupe du R. P,F, 
soutient devant vous et pour laquelle il dépose une demande 
de scrutin. (Applaudissements à l'ertrême droite.) 

M. le président. La parole est à M. le secrétaire d'Etat à la 
présidence du conseil. 

M. Félix Gaïllard, secrétaire d'Etat à la présidence du conseil. 
Le Gouvernement demande à l'Assemblée de repousser l’amen- 
dement de M. Diethelm. 

M. Diethelm, pour soutenir sa proposition, a donné la même 
raison que celle invoquée par les présidents du conseil désignés 

ui ont sollicité l'investiture de l’Assemblée, à savoir l'urgence 
es questions à traiter. Mais les présidents du conseil dési- 
gnés n'ont pas demandé autre chose à l'Assemblée que la 
perimission de traiter ces problèmes au sein du Gouvernement. 
(Erclamations à l'extrême droite.) 

M. Marcel Prelot. C'est ça la démocratie ! 
< M. Louis Vakon, C’est la suppression du contrôle parlemen- 
aire. 

M. le secrétaire d'Etat à More du conseil. Je m'étonne 
ue M. Diethelm, membre d’un parti qui souhaite une nette 
istinction entre le pouvoir exécutif et le pouvoir législatif, 
ropose, en la matière, une conclusion contraire à ce principe. 
ea ur à gauche et au centre.) 

M. Jacques Soustelle, Tant que la Constitution actuelle est 
en vigueur, elle est la loi, 

M. le secrétaire d'Etat à la présidence du conseil, En fait, 
la propusition de M. Diethelm rejoint celle du groupe commu- 
niste. Elle tend à faire siéger sans arrêt l'Assemblée natio- 
nale et à empêcher le Gouvernement de faire son travail car 
il a le désir, notamment, de traiter les grands problèmes de 
politique extérieure. (Exclamations à l'extrême droite.) 

M. Philippe Barrès. C’est la politique du fait accompli. 

M. le secrétaire d'Etat à la présidence du conseil. Mes chers 
collègues, laissez-moi exprimer ma pensée. 

Je disais donc que le Gouvernement avait le désir de traiter 
ces grands problèmes quitte, à la rentrée normale, à rendre 
compte à l’Assemblée de son activité. 

Le Gouvernement demande donc à l’Assemblée de repousser 
l'amendement de M. Diethelm. 

D'autre part, le Gouvernement demande à M. Minjoz de 
relirer son amendement car, à partir du 21 août, un certain 
nombre de projets d'initiative gouvernementale devront être 
votés avant que le Parlement puisse se séparer jusqu’après jes 
élections cantonaies. 

Le Gouvernement demande donç à l’Assemblée de se rallier 
aux propositions de la conférence des présidents. (Applaudis- 
sSements sur certains bancs à gauche.) 

M. le président. En vertu du règlement, un seul orateur par 
por peut intervenir dans ce débat, mais je donne la parole 

M. Grenier pour répondre au Losvemnémient. mr 





M. Fernand Grenier. Mesdames, messieurs, les explicaticns 
du Gouvernement ne sont pas très claires. Nous voudrions en 
particulier savoir queis projets le Gouvernement env'sige de 
déposer. 

En second lieu, dans notre motion préjudicieile nous avions 
indiqué une série de questions qui, à notre avis, devaient ètre 
discutées avant que l'Assemblée se metle en vacances, en 
raison de leur importance et de ur urgence. 

.L'Assemiblée a répondu par son vote que ces questions ne 
l’intéressaient pas, tout au moins qu'elles n'entraient pas dans 
le cadre de ses préoccupations. IT s'agissait, notamiment, de 
la discussion des dispositions à prendre pour l'installation de 
12.000 classes. 

Je dis à ceux qui essayent de faire croire qu'il n'y aura pas 
assez d'écoles à la rentrée d'octobre que le ministre précédent 
de l'éducation nationale aurait pu s'intéresser aux inoyens que 
la municipalité ouvrière de Saint-Denis avait trouvés pour 
édifier en quarante-cinq jours une école de douze classes. 

Il existe, en eflet, des procédés de construction d'écoles au 
moyen d'éléments préfabriqués qu'on amène sur le chanter 
et qu'on assemble en pre rev Nous en avons fait Ja 
démonstration l’année dernière dans la ville de Saint-Ækerie, 
et chacun peut se rendre compte sur place du fonctionnement 
de cette école. 

M. Pierre André. Et les instiluleurs, vous les formerez aussi 
en quarante-cinq jours ? (Rires à droite.) 

Disposez-vous d'instituteurs préfabriqués ? 

A l'ertrême gauche. Vous oubliez les suppléants. 

M. Fernand Grenier. On a refusé de voter notre motion préJue 
dicielle et maintenant on nous demande quand mème de revenir 
siéger. 


Pour quel ordre du jour ? Puisque vous ne voulez pas dis 
culer ces questions, les plus vitales pour la majorilé de la 
population, c'est donc que vous voulez revenir pour en dis- 


cuter d'autres. 

Dans ces conditions, nous voterons pour le 
vacances de l’Assemblée, (Applaudissements à 
gauche.) 

M. le président. Je mets aux voix l'amendement de M, Minjez, 

M. Jean Minjoz. Nous demandons le scrutin. 

M. le président, Je suis saisi d'une demande de scrutin. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président, l’ersonne ne demande plus à voter ?.… 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrétaires font le dépouillement des votes.) 

M. le président. Voici le résultat du dépouillement du scru- 


départ en 
l'extrème 


tin. 
ES Re nas mn dise 005 604 
Majorité absolue......... Stones digoensnss 303 
Pour l'adoption........... 233 
OMS sure se 00.0 9.0 50 0 0 366 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 

Je vais mettre aux voix l'amendement de M. Diethelm. 

M. Félix Gaillard, secrétaire d'Etat à la présidence du conseil. 
Le Gouvernement repousse l'amendement. 

M. Jacques Soustelle. Nous demandons le scrutin. 

M. le président. Je mets aux voix l'amendement de M. Diet- 
helm, repoussé par le Gouvernement. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 
c M. le président. Personne ne demande plus À voter ?.., 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrétaires font le dépouillement des votes. ) 

M. le président. Voici le résultat du dépouillement du scru- 


tin: 
MOIS De VON sr occococee see 618 
Majorité absolue........ Susdteenensos die à 310 
Pour l'adoption.......... + 129 
RE de Las duicu 489 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 

Je mets aux voix les propositions de la conférence des pré- 
sidents, 

M. Pierre-Henri Teitgen. Nous demandons le scrutin. 

M. le président. Je suis saisi d’une demande de scrutin. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande plus à voter ?... 

Le scrutin est clas. 

(M. les secrétaires font le dépouillement des votes.) 
ju M. 18 président. Voici le résultat du dépouillement du scru- 
in : 


Nombres des votants...........e.sssssee 525 
Majorité absolue....... Échos ot das où o 6 « 263 
Pour l'adoption..........,. 299 
COR . ssststée ceossd " 228 


L'Assemblée nationale a adopté. 
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ste 
RETRAIT D’'UNE PROPOSITION DE LOI 


M. le président. J'ai reçu une lettre par laquelle M. Jacques 
Vendroux déclare retirer la proposition de loi tendant à favo- 
riser la construction de logements, n° 136, qu'il avait déposée 
dans la séance du 17 juillet 1951. 

Acle est donné de ce retrait. 


UT, ue 
REPRISE DE RAPPORTS 


M. le président. Conformément à l’article 33 du règlement, la 
commission territoires d'outre-mer demande que soient 


repris et renvoyés devant elle le rapport et le rapport supplé- 


des 


mentaire déposés au nom de cette commission, dans la précé- 
deute législature par M. Duveau, les 29 mars 1950 et 24 avri! 
1951, sur: 1° le projet de loi relatif à la réparation des dom- 
mages causés aux biens et aux personnes à la suite des troubles 
survenus à Madagascar: 2° ] propo ition de loi de M. Duveau 
et p rs de ses collègues tendant à réparer les domimages 
causés aux pers es et aux biens des victimes de la rébellion 
JL) ich 

Le i est de droit. 

Il est l RTE 

Ce leux rapport ront in nés sous les mêmes n°s 9667 
et 12947 et tribu 

is UE dé 
DEPOT DE PROPOSITIONS BE LOI 

M. le président. J'ai recu de M. Jacques Puclos ef plusieurs de 
ses collègues une proposition de loir tendant à instituer au 
Cameroun et au Togo des mblées territoriales conformes à 
1 L0 | tu! )}h 

La proposition de sera imprimée sous le n° G87, distribuée 
6 \ pas d'opposition, renvoyée à la commission des 
territoires d'outre-n issentiment.) 

l'ai recu de M. Jacques Puelos et plusieurs de ses co:lègues 
une proposition de loi tendant à instituer en Afrique occiden- 
tale francaise et en Afrique équaloriale française des assem- 
b'e territoriales conformes à la Constitution. 

La proposition de Joi sera imprimée sous le n° 688, distribuée 
et, s'il n'v a pas d'opposition, renvoyée à la commission des 
territoires d'outre-mer. (Assentimen£L.) 

J'ai recu de M. Rosenblatt et plusieurs de ses collègues une 
proposition de loi tendant au maintien des droits acquis aux 
personnels des collectivités locales des d ‘parterments d'Alsace- 
Lorraine et notamment en matière de retraites. 


689, distribuée 
commission de 


I l propos 1l 
et, S'il n'y a pas d'opposition, 


d 1nierleur, { 


" l 
(ri de 101 sera 


imprimée sous le n° 
renvoyée à la 


n 
ISSCHEINOMNE 


EN 
DEPOT DE PROPOSITIONS DE RESOLUTION 


reçu de M. Fabre une proposition de réso- 
Gouvernement à venir en aide aux 
qui se sont abatlus dans le 
1954. 


M. le président. J'à 
lution tendant à inviler je 
culteurs victimes des 


irtement de l'Aude dans les mois de juillet et d'août 


orages 


dép 
La proposition de résolution sera imprimée sous le n° 691, 
distribuée et, s’il n’y a pas d'opposition, renvoyée à la com- 
mission des finances, (Assentiment.) 
J'ai recu de MM. Nisse, Maliez et Damette une proposition de 


résolution tendant à icviter le Gouvernement à prendre toutes 
mesures uliles pour dédommager les victimes des récents orages 
qu: ont ravagé le département du Nord, 

La proposition de résolution sera imprimée sous le n° 692, 
distribuée et, s’il n’y a pas d’opposition, renvoyée à la com- 


mission des finances. issentiment.) 


FENT pe 
DEPOT D'UN RAPPORT 


M. le président. J'ai reçu de M. Ouli Cadi un rapport, fait an 
nom de la commission de l'agriculture, sur la proposition de 
résolution de M. Raphaël Babet, tendant à inviter le Gouver- 
nement à fixer le prix du sutie de canne en même telups que 





celui de la betterave et d'accorder aux sucres de la Réunion 

de la Guadeloupe et de la Martinique le bénéfice d’une parti: 

cipation de la caisse nationale de péréquation des transports 

maritimes des sucres où une subvention budgétaire (n° 132), 
Le rapport sera imprimé sous le n° 690 et distribué, 


PE 
URDRE DU JOUR 


: le président. Mardi 21 août, à seize heures, séance 
publique : 

Nomination, par suite de vacance, d'un membre d’uné com- 
mission ; 

Nomination de deux membres de la commission de contrôle 
de la circulation monétaire; 

Examen d’une demande de pouvoirs d'enquête présentée 
per la commission de l’agriculture ; 

Examen d’une demande de pouvoirs d'enquête présentée par 
la commission des finances; 

Suite de la discussion du rapport du 10 bureau sur les opé- 
rations électorales du territoire du Sénégal (collège unique) 
(M. Billiemaz, rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 2° bureau sur les opérations électo- 
rales du territoire du Cameroun (collège des citoyens de statut 
personnel, fre circonscription) (M. Marcel Cartier, rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 6° bureau sur les opérations électo- 
raiés du territoire du Niger (collège unique) (M. Valentino, 
rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 10° bureau sur les opérations élec. 
turales du territoire du Soudan (collège unique) (M. Darou, 
rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 4° bureau sur les opérations électo- 
rales du territoire de la Guinée (collège unique) (M. Maller, 
rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 3° bureau sur les opérations électo- 
raies du territoire du Gabon (collège des citoyens de statut 
personnel) (M. Apithy, rapporteur) ; 

Discussion du rapport du {*° bureau sur les opérations électo- 
rales du territoire de Belfort (Mme Lempereur, rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 6° bureau sur les opérations électo- 
ralcs du territoire du Moyen-Congo (collège des citoyens de 
statut personnel) (M. Conombo, rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 7° bureau sur les opérations électo< 
reles du département d'Oran (2° collège) (M. Félix-Tchicaya, 
rapporteur) ; 

Discussion du rapport du 8 bureau sur les opérations électo- 
rales du département de la Haute-Saône (M. Dagaïn, rappor- 
teur). 

La séance est levée. 

(La séance est levée à douze heures cinq minutes.) 

Le Che] du service de la sténographié 
de l’Assemblée nationale, 
PAUL LAISsY. 


CPS PSP PPS PPP PPS PP PP PP PR PP PP PP PP PIS 





Vérification des pouvoirs. 





Dans sa séance du vendredi 10 août 1951, l’Assemblée natioe 
nale a validé les pouvoirs de: 

MM. Aït Ali (Alimed), Alger; Aumeran, Alger: Ben Aly 
Cherif, Constantine; Benbahmed (Mostefa), Constantine; Bend- 
jelloul, Constantine; Bengana (Mohamed), Constantine; Ben 
Tounes, Alger; Biachette, Alger; Brahimi (Ali), Alger; Cadi 
(Abdelkader), Constantine; Colonna d’istria, Alger; Fayet, 
Alger: Kessous (Youcef), Conétantine; Lenormand (Maurice), 
Nouvelle-Calédonie; Ou Rabah, Constantine; Paternot, Alger; 
Ribère (Marcel), Alger; Saïah (Menouar), Alger; Smail, Alger. 


—-_—..— 








Nomination de membres de commissions. 





Dans sa séance du {1 août 1951, l’Assemblée nationale 4 
nommé : 

{° M. Ranaivo membre de la commission de la famiile, de 
la population et de la santé publique, en remplacement de 


M. Devemy; "A CARE EE 
20 M. Solinhac membre de la commission de l'intéreur, en 


remplacement de M. Halbout. 
+0 
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QUESTIONS ECRITES 


. REMISES, À LA PRESIDENCE DE L’'ASSEMBLEE NATIONALE 
LE 11 AOÛT 1951 


(Application des articles 94 et 97 du règlement.) 





à ARR M TE NS D re nr PSE EL ee Get d'a 

« Les questions doivent étre très sommairement rédigées et ne 
contenir aucune imputation d'ordre personnel à l'égard de tiers 
nornmément désignés. » 

« Art. 97. — L2s questions écrites sont publiées à la suite du 
compte rendu in extenso; dans le mois qui suit celte publication, 
les réponses des ministres doivent également y être nubliées. 

« Les ministres ont toutelois la facuité de déclicrer par écrit que 
d'intérêt publi: leur interdit de répondre ou, à titre exceptionnel, 
qu'ils réclament un délai supplémentaire pour rassembler les élé- 
ments de leur réponse; ce délai supplémentaire ne peut excéder un 
mois. » 





BUDGET 


354. — 11 août 1951, — M. Fouyet expose à M. le ministre du budget 
qu'un imigeuble de cinq élages, en copropriété, par étages, a été 
totalement détruit par faits de guerre, et n’a pu, comple tenu de 
l'abattement pour vétusté, être reconstruit qu'à quatre étages, de 
sorle qu’à la copropriété par étages s’est substituée une copropriété 
par appartements; et jui demande à quels droits et {axes sera sou- 
mis l'acte qui constatera l'attribution d’un ‘ou plusieurs apparte- 
ments à chacun des copropriétaires, pour lui tenir lieu à ses droits 
dans l'immeuble détruit. 


EDUCATION NATIONALE 


355. — 11 août 1951. — M. Médecin demande à M, k2 ministre de 
l'éducation nationale dans quelle mesure il doit être tenu comple 
des certificats de licence pour la nomination des instituteurs ou 
institutrices chargés de l’enseignement des langues vivantes dans 
ks cours complémentaires. 


JUSTICE 

356. — 11 août 1951. — M. Médecin demande à M. le ministre de 
la justice si un caissier-comptable d'une caisse de crédit municipal, 
avant fait l’objet en 1942 d'une contravention et d'une transaction 
douanière s’élevant à 400.000 F, pour infraction à la réglementalion 
du commerce de l'or, transaction intervenue avant jugement, et 
révoqué de ce chef par son administration sans qu'il puisse Jui 
être reproché, d'autre part, une quelconque autre faute, est sus- 
ceptible de bénéficier des dispositions de l'article 5 et de l’article 6, 
paragraphes 2 e! 3, de la loi du 16 août 1947 sur l'armuistie ou si, 
en d’autres termes, celte infraction, par cet employé supérieur, à 
Ja loi sur la réglementation du, commerce de l'or, peut éêlre ana- 
lysée comme un manquement à la probité, aux bonnes mœurs cu 
à l'honneur. 

TRAVAIL ET SECURITE SOCIALE 


357. — 11 août 1951. — M, Jacques Bardoux expose à M, le ministre 
du travail et de la sécurité sociale le cas d’une propriétaire d’un 
hectare, décédée le 6 décembre 1950, qui était titulaire de la retraite 
des économiquement faibles. Elle a élé alitée pendant plus d’un an 
et pendant celte année, d'octobre 1948 à octobre 1919, a perçu une 
allocation de 19.000 F. En août 1951, la défunte a été avisée d’avoir 
à rembourser une somme de 60.000 F pour son allocation temporaire 
indûment perçue, L’exacti'ude de ces chiffres est confirmée par le 
maire de Saint-Pierre-le-Chastel (Puy-de-Dôme). Il lui demande s'il 
trouve ce fait normal. 


558. — {1 août 15351. — M. Delachenal demande à M, le ministra 
du travail et de la sécurité sociale quelles mesures il comple prend'e 
d'urgence en vue d'assurer le payement des prestations familiales 
aux ouvriers mineurs, adhérents de la caisse de sécurité sociale 
dans les mines d’Aime (Savoie), ces ouvriers n'ayant pas perçu les 
prestations familiales des quatre derniers mois. 


359. — {1 août 1951. — La caisse régionale de sécurilé sociale pour 
le Sud-Est vient d'imposer aux cliniques privées un avenant à la 
convention de 1950 les liant, pour fixer un nouveau tarif de respon- 
sabilité. M. Médecin demande à M, le ministre du travail et de ‘a 
sécurité sociäle: 1° <i une conven'ion ou un avenant ne doit pas 
avoir le caractère d’un contrat librement consenti par les parties 
conlractanies, alors que dans le cas présent il s’agit d’une véritable 
mise en demeure avec menace de fixalion « d’un tarif d'autorité 
nettement inférieur à celui proposé conventionnellement »; 2o si 
les cliniques sont obligées éventuellement de subir ce tarif d’aulo- 
rilé, dans quel cas il convient de connaîlre les textes légaux je 
permettant et les bases d'établissement des prix; 3° si la sécurité 
sociale ne doit pas se borner à vérifier les conditions techniques 
d'agrément à l'exclusion des fixations de prix, étant précisé que Ja 
convention actuellement en vigueur, article D, indique que « pour 
les malades en chambre individuelle, en raison des différences de 
confort, d'équipement et d'organisation générale qui existent entre 
les maisons de santé et qui répondent aux exigences de certaines 
Caiégories de clientèle, il ne peut être établi de tarifs généraux. 
Chaque établissement fixera les prix qui lui paraissent nécessaires 
pour équilibrer son budget ». 

++ 
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Labrousse. 

Lacaze (Henri). 

La Chambre (Guy). 

Lacombe. 

Lacosle. 

Lafay (Bernard). 

Laforest. 

Mme Lajissac, 

Lalle. 

Lamarque-Cando, 

Lanet (Joseph-Pierre), 
veine, 

Laniel (Joseph), 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laplace. 

Laurens 
Cantal, 

Laurens (Robert), 
Avevron. 

Le Bail. 

Lecanuet. 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Le Cozannet. 

Leenhardt (Francis). 

Mme Lefebvre 
(Francine). Seine, 

Lefèvre (Raymond), 
Ardennes, 

Lejeune (Max) 

Mme Lemrereur. 

[Æoltard (de). 

Le Ray Ladurie, 

Le Sciellour. 

Le Senéchal. 

Letourneau. 

Le Troquer (André) 

Levindrey. 

Liautey (André). 

Litalien. 

Liuretle 

Loustan 


(Camille). 


|IPleven 


Montalat. 
Monteil \ndré), 


Finistère, 
Montel Eugène), 
Iaute-Garonne. 
Monte! (Pierre), 
Rhône. 
Montgolfier (de). 
Montjou ‘de). 
Morève. 
Morice. 
Moro Giafferri {de}, 


Mouchet. 

Mouslier (de). 

Moynet. 

Mutter (André). 

Naegelen (Marcel), 

Nazi-Boni, 

Nenon. 

Niga y. 

Ninine. 

Nve (de la). 

Notebart, 

Olmi. 

Ouedraogo Mamadou. 

Ould Cadi. 

Ou Rabah 
(Abdelmadjid). 

Pantaloni. 

Paquet. 

Paternot. 

Pebellier. 


Peltre, 
Penoy. 
Perrin. 
Petit {Eugène- 


Claudius). 
Petit (Guy), Basses- 
Pyrénées. 
Pflimlin 
Picrrebourg (de), 
Pinay. 
Pineau. 
Plantevin. 
(René). 
Pluchet, 
Mme Poinso-Chapuis. 
Pradeau. 
Prirent (Tanguy). 
Pupat. 
Quénard. 
Oueuille (Henri), 
Quiliei. 
Rabier. 











Loustannau-Lacau. 
Louvel. 
Lucas, 
Lussy 
Mabru 
Maga (Hubert). 
Maiihe. 
Mamadou Konaté, 
Mombha Sano. 
Manceau (Bernard), 
Maine-et-Loire, 
Marcellin. 
Marie (André). 
Martel (Louis), 
Haulte-Savoe. 
Martinaud-Déplat, 
Masson \ Jean). 
Massot (Marcel). 
Maurellet, 
Maurice-Petsehe. 
Mayer {Daniel}, 
Mayer (René), 


Charles). 


Seine. 


Constantine, 
Mazel. 
Mazier. 
Mazuez (Pierre- 
Fernand). 
Meck. 


Raffarin 
\Ramaronv. 
iRamonet. 
[Ranaivo. 
Rastel. 
Raveloson. 


Raymond-Laurent, 
Reeb. 

Regaudie 
Reille-Soult 
Révillon (Tony). 
Rey. 

Reynaud (Paul). 
Ribevyre (Paul), 


Ardèche. 
Rincent. 
Rolland. 


Rollin (Louis), 
Rougier. 
Rousselot. 

Saïah (Menouar) 


Saïd Mohamed Cheikh 
Saint-Cyr. 
Saivre (de). 
Salliard du 
Sauvajon. 
Savary, 
Schaff, 


Rivault. 
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Schmitt (Albert), Solinhac. Valabrègue, 
Bas-Rhin. souqués. Valentino. 
Schmitt. (René), Scurbet. Valle (Jules). SCRUTIN (N° 30) 


Manche, 
Schneiter. 
Schuman 

Moselle 
Schumani 


(Robert), 


\ (Maurice), 








Taillade. 
Teitgen ( 
Henri). 
Temple 
Thibault. 
Thomas 


Pierre- 


(Alexandre), 


Vals (Francis). 
Vassor. 

Velunjara, 

Verdier, 

Verneuil, 

Véry (Emmanuel). 








Segelli Côtes-du-Nord. Viatte. 
éenghor lhomas (Eugène) Villard 
Sibu: Nord. . Villeneuve (de). 
Siefridt Tinguy (de). Maurice Viollelte. 
Silvandre Fitoux Wagner. 
Simonne!l loublanc. Wasmer. 
Sion Fracol Yacine (Diallo). 
Gissoko (Fily-Dabo), lremouilhe. Zodi 1khia. 
pinail, lurines, 
. 
N'ont pas pris part au vote : 
MM Fouchet Monsabert (de). 
Dardon (And Fouques-Dupar( Montillot, 
Barrach Frédéric-Dupont Nisse, 
Barr Frugier, Nocher 
Bayrou Furaud. Noël Léon), Yonne, 
Bechir Sow (Garnier Palewski (Gaston), 
Bendel Gaubert Seine. 
Benouvilie (de) Gaulle (Pierre de Palewski (Jean-Paul), 
Be isse, Gaumont. Seine-et-Oise. 
Bernard Georges (Maurice). Pasteur Vallery-Radot. 
Bis I Gilliot Patria. 
hi Godin Pelleray, 
} [! il a (Golvan Peytel. 
Bois Gracia (de). Pinvidic, 
is ri Grousseaud, Prache, 
} ) 44 ñ rs 
' 1V1 ! } iu Halleguen Prélat, 
ne llaumesser. Priou, 
- à Hénault Puy. 
c: | az Hettier de Boislam- + 
Ù rar bert Raingeard. 
Ca Hue! | Renaud (Joseph}, 
Catroux jacauet (Marc) Saône-et-Loire. 
Chaban-Delma Ca et-Marne Ribère (Marcel), 
Charret-1 1 Nil Ki , Alger 
{ 11 pré sd Ritzenthaler 
Kauffmann 
CI | - - Rousseau, 
{ Fe \Itred) Samson, 
{ i _ me René | Sanogo Sekou. 
, nentry L, Les Sonrts Schmittlein. 
( glion-Mo r 4 serafini 
Couinaud. pére sesmaisons (de). 
Co 3 © Hu sevnat 
, , AN à | fl 1 { 
Ja k ; [Sidi el Mokhtar. 
Da Ma Lert nand (Maurice) |[Sou 
Le | Mme de Lipkowsk Soustelle 
Epose Île. 
Je | LIqu lhirie 
1) | Mas il Tirolien 
Ï | Main Tribaulet, 
Durb | M [Ulver. 
[1 » 1] 1 * 
] VA | M ) LL >81 Vallon (Louis). 
] i (Pierre | M [LL Vendroux (Jacques), 
] di Jea Moatti. Vigier. 
\f H Molinatti Wolff. 
] ) Î il M lon 
Excusés ou absents par congé : 
MM D \ d'Istria et Guthmuller 
N'a pas pris part au vote : 
M. Edouand Herriot, président de l'Assemblée nationale, qui 
présida a séance. 
Le »Wmnbr annon en séance avaient été de: 
Nombre des volants.....scess.ee ssh see SO NE 
Majorité absolue ......, écersaises assé ose eve cs. 258 
Pour l'adoplion s..ssssososossose 101 
COMM es coco vos sonde tft rte US 
Ma près vérification, nombres ont été reclifiés conformé- 
ni \ la liste de scrutin ci-dessus 
fe (- Qmm———————— 





Sar l'amendement de M. Minjoz aux propositions de la conférence 
des présidents, tendant à firer au 23 octobre la date de la pro. 


chaine séance. 


Nombre des votants........ssssesosssesssessesces 002 
Majorité ab$SoOlue ......ocsossevonessroosescocosce SO2 
Pour l'adoption sssssssesessorvse 238 
CoORFe: s.ssssrocevorcseoocve0sece OS 


L'Assemblée nalionale n’a pas adopté. 


MM. 

André (Adrien) 
Vienne. 

Arbellier. 

Arnal. 

Astier de la Vigerie (d”) 

Auban (Achilie). 

Aubry (Albert). 

Audeguil, 

Badie. 

Ballanger (Robert), 
Seine<t-Oise. 

Barthélemy. 

Bartolini. 

Mme Baslide (Denise), 
Loire. 

Baurens, 

Baylet. 

Béchard (Paul). 

Bêche (Emile). 

Benbahmed (Mostefa). 

Béné (Maurice). 

Benoist (Charles), 
Seine-t-Oise, 

Benoit (Alcide), Marne 

Berthet. 

Besset. 

Billat. 

Billères. 

Billoux. 

Binot. 

Bissol. 

Bonle (Florimond), 

Bouhey (Jean). 

Boulavant, 

Bouthien. 

Brahimi (Ali). 
rrault. 

riffod, 

Cachin (Marcel), 

Cagne, 

Caillvet. 

Camphin. 

{: ipdeville 

Cartier (Marcel), 
Drôme, 

Casanova, 

Cassagne. 

Castera. 

Cavelier. 

Cermolacce, 

Césaire. 

Chabenat. 

Chambrun (de). 

Charlot (Jean), 

Chassaing. 

Chausson, 

Cherrier, 

Coffin. 

Cogniot, 

Conte. 

Cordonnier, 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre Cat. 

Coutant (Robert). 

Cristofol. 

again. 

Darou. 

Dassonville. 

David (Marcel), 
Landes. 

Pefferre. 

Degoutte. 

Mme Degrond, 

Deixonne, 

Dejean 

Demusois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne, 





Ont voté pour : 


Depreux (Edouard), 
Desson. 

Devinat. 
Dezarnaulds. 

Dicko (Hamadoun). 
Doutrellot, 
Draveny. 

Dubois. 

Duclos (Jacques). 
Dufour. 

Dupuy (Marc). 
Durroux. 

Mine Duvernois, 
Mme Estachy. 
Estradère. 

Evrard. 

Fajon (Etienne). 
Faraud. 

Faure (Maurice), Lot. 
Fayet. 

Félice (de). 
Félix-Tchicaya. 
Florand. 
Fourvel. 

Mme François. 
Gaborit. 

Mme Gabriel-Péri, 
Mine Galicier. 
Galy-Gasparrou, 
Gautier. 

Gazier. 

Gernez. 
Giovoni, 

Girard, 

Gosnat, 
Goudoux. 

Gouin (Félix). 
Gourdon. 
Gozard (Gilles). 
Mme Grappe. 
Gravoille. 
Grenier (Fernand). 


Mme Guérin (Rose). 
(niguen. 

Guille. 

Guislain. 

Guitton (Jean). 


Loire-Inférieure. 
Guyot (Raymond). 
Henneguelle. 
Houphouet-Boigny. 
Jaquet (Gérard), Seine. 
Jean (Léon), Hérault. 
Joinville (Alfred 

Malleret). 
Jules-Julien. 
Kkriegel-Vatrimont. 
Lacoste. 

Mme Laissac. 


Lamarque-Cando, 
Lambert (Lucien). 
Lamps. 


Lanet (Jcseph-Pierre), 
Seine. 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laplace. 

Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller, 

Leenhardt (Francis). 

Lejeune (Max). 

Mme Lemrereur. 

Lenorm: (André). 

Le Senéchal, 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

Linet. 

Liurette. 

Loustau. 


Lussy (Charles). 

Mabru. 

Mailhe, 

Mamadou Konaté. 

Manceau (Robert), 
Sarthe, 

Mancey (André 
Pas-de-Chlais, }e 

Martel (Henri), Nord. 

Marty (André), 

Mile Marzin, 

Maton. 

Maurellet, 

Mayer (Daniel), Seine. 

Mazier, 

Mazuez (Pierre- 
Fernand). 

Mendès-France. 

Mercier (André), Oise. 

Métayer, 

Meunier (Jean), 
Indre-et-Loire. 
Meunier (Pierre), 

Côte-d'Or, 

Midol. 

Minjoz. 

Moch (Jules). 

Mollet (Guy). 

Montalat. 

Montel (Eugène), 
Haute-Garonne. 

Mora, 

Moro Giafferri (de), 

Mouton. 

Muller. 

Musmeaux. 

Naegelen (Marcel). 

Nenon. 

Ninine. 

Noël (Marcel), Aube, 

Notebart, 

Patinaud, 

Paul (Gabriel), 

Pierrard. 

Pineau. 

Pradeau. 

Prigent (Tanguy). 

Mme Prin. 

Pronteau, 

Prot, 

Quénard. 

Mme Rabaté. 

Rabier, 

Rastel, 


| Reeb. 


Regaudie. 

Renard (Adrien). 
Aisne, 

Révillon (Tony). 

Rey. 

Rincent. 

Mme Roca, 

Rochet (Waldeck). 

Rosenblatt. 

Roucaute (Gabriel). 

Rougier, 

Saint-Cyr. 

Sauer. 

Savary. 

Schmitt (René), 
Manche, 

Segelle. 

Sibué. 

Signor. 

Silvandre. 


Sion. 
Sissoko (Fily-Dabo). 





Mme Sportisse, 
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Thomas (Alexandre), : 


Côtes-du-Nornd. 
Thomas (Eugène) 
Nord 


Thorez (Maurice). 
Tillon (Charles), 
Titoux. 

Tourné. 


MM. 
Abelin. 
Ait Ali (Ahmed). 
André (Pierre) 
the-et-Moselle, 
Anthonioz, 
Antier. 
Apithy. 
Aubame. 
Aubin (Jean). 
Aujouht. 
Aumeran. 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Bapst. 
Barangé (Charies), 
Maine-et-Loire, 
Barbier. 
Bardon (André). 
Bardoux (Jacques). 
Barrachin. 
Barrès. 
Barrier, 
Barrot. 
Raudry d’Asson (de). 
Bayrou. 
Beaumont (de). 
Bechir SOWw. 
Becquet. 
Begouin. 
Ben Aly Cherif. 
Bendjeloul, 
Benouville (de). 
Ben Tounès, 
Bergasse. 
Bernard. 
Bessac. 
Bettencourt. 


Bichet, 

Bidault (Georges). 
Bignon. 

Billiemez. 

Billotte. 

Blachette. 

Boisdé. 

Edouard Bonnefous 
Boscary-Monsservin. 
Bourdelles. 

Bouret (Henri). 
Bourgeois. 
BRourgès-Maunoury. 
Bouvier - O‘Cottereau. 
Bouxom. 

Bricout, 

Briot. 

Brusset (Max). 
Bruyneel, 

Burlot, 

Buron. 

Cadi (Ahd-el-Kader). 

Caillet (Francis). 

Calict (Olivier). 
Cartini, 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise, 

Catoire. 

Catrice. 

Catroux. 

Cayeux (Jean). 
Chaban-Delmas. 

Chamant, 

Charpentier, 

Charret-Tomasi. 

Chastellain. 
Chatenay. 
Chevallier (Pierre). 
Chevigné (de). 
Christiaens. 
Chupin. 
Clostermann. 

,Cochart. 

Colin (André), 
Finistère. 

Colin {Yves), Aisne. 





Meur- 








Tourtaud. 

Tricart 

Mme Vaillant- 
Couturier. 

Valentino. 

Vals (Francis). 

Védrines. 

Verdier, 


Ont voté contre 


Commentry. s 

Condat-Mahaman, 

Conombo. 

Corniglion-Molinier. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault, 

Coudert,. 

Couinaud. 

Coulon. 

Caurant (Pierre). 

Couston (Paul). 

Crouzier. 

Laladier (Edouard). 

Dametle. 

Dassault (Marcel). 
David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 
Deboudt (Lucien), 

Defos du Rau. 

Delachenal. 
Lelbez, 
Deibos (Yvon). 
Delcos. 
Deliaune, 
Delmotte. 
Denais (Joseph). 
Denis (André), 
Dordogne. 
Desgranges. 
Deshors, 
Letœuf, 
Devemy. 
Mile Dienesch,. 
Diethelm. 
Dixmier. 
Dommergue. 
Dorey. 
Douala. 
Lronne. 
Ducos. 
Ducreux. 
Dumas (Joseph). 
Dupraz (Joannès). 
Duquesne. 
Durbet. 


Ferri (Pierre). 

Flandin (Jean- 
Michel). 

Fonlupt-Esperaber. 

Fouchet, 

Fouques-Duparc. 

Foureade (Jacques). 

Ph 

Frédéric-Dupont, 

Fredet (Maurice). 

Frugier. . 

Furaud. 

Gabelle. 

Gaillard. 

Gardey (Abel). 

Garet (Pierre). 

Garnier. 

Gau, 

Gaubert. 

Gaulle (Pierre de). 

Gaumont. 

Gavini. 

Genton. 

Georges (Maurice). 
illiot, 


Godin. 
Golvan. 
Gosset, 
Goubert. 
Gracia (de). 





Vergès. 

Mme Vermeersch. 
Verneuil, 

Véry (Emmanuel). 
Villon (Pierre). 


Wagner. 
Yacine (Diallo). 





ino, 


Grimaud (Henri). 
Grimaud (Maurice), 
Loire-Inférieure, 

Grousseaud. 

Grunitzky. 

Guérard. 

Gueye Abbas. 

Guichard, 

Guissou (Henri). 

Guilton (Joseph), 
Vendée, 

Hakiki. 

Halbout. 

Halleguen. 

Haumesser. 

Hénault, 

Hettier de Boislam- 
bert, 

Huel. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes. 
Hugues (Joseph- 
André), Seine, 

Hulin. 
Hutin-Desgrées, 

Ihuel. 

Jacquet (Marc). 
Seine-et-Marne. 
Jacquinot (Louis). 

Jarrosson. 

Jean-Moreau, Yonne, 

Joubert. 

Juglas. 

July. 

Kauffmann. 

Kessous (Youcef). 

Kir. 

KIock. 

Kænig. 

Krieger (Alfred). 
Kuehn (René). 

Laborbe, 

Labrousse. 

Lacaze (Henri). 

La Chambre (Guy). 

Lacombe. 

Lafay (Bernard). 

Laforest. 

Lalle. 

Laniel (Joseph). 

Laurens (Camille). 
Cantal. 

Laurens (Robert), 
Aveyron. 

Lebon. 

Lecanuet. 

Lecourt, 

Le Cozannet. 

Mme Lefebvre 
(Francine), Seine. 

Lefèvre (Raymond), 
Ardennes, 

Lefranc. 

Legendre. 

Lemaire. 

Léotard (de). 

Le Roy Ladurie, 

Le Sciellour. 

Letourneau, 

Liautey (André). 

Mme de Lipkowski. 

Liquard. 

Litalien. 

Loustaunau-Lacau. 

Louvel. 


Las. 

Maga (Hubert). 
Magendie. 
Malbrant, 


Mamba Sano. 
Manceau (Bernard), 
Maine-et-Loire, 





Marcellin. 





Marie {André). 
Martel (Louis), 
Haute-Savoie. 
Maurice-Bokanowski. 
Maurice-Petsche, 


Mayer (René), 
Constantine. 

Mazel. . 

Meck. 

Médecin. 

Méhaignerie. 

Menthon (de). 


Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres, 

Michaud (Louis), 
Vendée, 

Mignot. 

Moalli. 

Moisan. 

Molina tti. 

Mondon. 

Monin. 

Monsabert (de). 


Monteil (André), 

Finistère. 
Monte! (Pierre), 

Rhône. 
Montguilfier (de). 
Montillot. 
Montjou de). 
Morice. 


Mouchet. 

Moustier (de). 

Moynet, 

Mutter (André). 

Nazi-Boni. 

Niga y. 

Nisse. 

Nocher. 

Noe (de la). 

Noël (Léon), Yonne. 

Olmi. 

Ouedraogo Mamadou. 

Ouk Cadi. 

Palewski 
Seine. 

Palewski (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

Pantaloni. 

Paquet, 


(Gaston), 





Pasteur Vallery-Radot. 

Paternot. 

Patria. 

Pebellier, 

Pelleray. 

Peltre. 

Penoy. 

Perrin. 

Petit (Eugène- 
Claudius). 


Petit (Guy), Basses- 
Pyrénées. 

Peylel. 

Pflimalin. 

Pierrebourg (de). 

Pinay 


Pinvidic. 

Plantevin. 

Pleven (René). 

Pluchet. 

Mme Poinso-Chapuis. 

Prache. 

Prélot. 

Priou. 

Pupat,. 

Puy. 

Queuille 

Quilici. 

Quinson. 

Raffarin. 

Raingeard. 

Ramarony. 

Ramonet. 

Ranaivo. 

Raveloson. 

Raymond-Laurent,. 

Reille-Soult. 

Renaud (Joseph). 
Saône-et-Loire. 

Reynaud (Paul). 

Ribère (Marcel), 
Alger. 

Ribevre (Paul), 
Ardèche. 

Ritzenthaler. 

Rolland. 

Rollin (Louis). 

Rousseau 

Rousselot. 

Saïd Mohamed Cheikh 


(Henri). 


Saivre (de). 
Salliard du Rivauit. 
Samson, 
Sanogo Sekou. 
Sauvajon. 
Schafr. 
Schmitt (Albert), 
Bas-Rhin. 
Schmittlein. 
Schneiter. 
Schuman 
Moselle. 
Schumann 
Nord. 
Senghor. 
Serafini. 
Sesmaisons 
seynat. 
Siefridt, 
simonnet. 
solinhac. 
sou. 


(Robert}, 


(Maurice}s 


(de) e 


souquès. 
sourbet, 
soustelle. 
Tail! 
leitgen 
Henri). 
rempli 
Thibault 
rhiriet. 
Tinguy 
lrirolien 


ue. 
(Pierre- 


lo 
de). 





Toublanc. 


|[Valabrègue, 
[Valle (Jules). 
Vallon (Louis), 
|Vassor 

Vi lonjara 
Vendroux (Ja 
Viatte. 

Vigier. 

Villard 
Villeneuve (de). 
Wasmer, 

Wolff 

Zodi Ikhia. 


ques): 





N'ont pas pris part au vote : 


MM. 
Aubry (Paul). 
Bengana (Mohamed). 
Boganda. 
Forcinal. 
Garavel. 
Heuillard. 





Isorni. 

Lenormand (Maurice) 
Martinaud-Déplat. 
Masson (Jeam). 
Massot (Marcel), 
Mekki. 

Mitterrand. 

Morève. 


Ou Rabah 
(Abdelmadjid). 
Salah (Menouar) 
Sidi el Mokhtar, 
Sajl. 
Tremouilhe. 
Turines. 
Maurice Viollelte. 





Excusés ou absents par congé : 


MM. Colonna d'Istria 


et Guthmuller. 


N'a pas pris part au vote : 


M. Edouard Herriot, 
présidait la séance. 


président de 


nee ee ne 


l'Assemblée 


nationale, 


qui 


Les nombres annoncés en séance avaient été de: 


Nombre des vo 
Majorité absolu 


Pour l'adoption 


Contre 


Mais, après vérification, ces nombres ont été reclifiés conformé- 


11. ARR POP 


€ nono utes 


ment à la Jiste de scrutin ci-dessus. 





604 
303 
366 


+ © + + 








\ 
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Calot {Olivier}, Mme Duvernois. Mme Laissac, 
Camphin. Elain, Lalle. 
SCRUTIN (N° 31) Capdeville. Mme Estachy. Larmarque-Cando, 
Cartier (Gilbert), Estèbe. Lambert (Lucien). 
Sur l'amendement de M. Diethelm aur propositions coter Maresl), so bé nt De 
de la conférence des présidents. Drome. Fabre. seine. , 
Casanova, Faggianeli. . rs Lame gr 
: | Cassagne, Fajon (Etienne). apie (Pierre-Olivi 
Nombre des volants...s.ssssssressesseessressse 609 Castor. FR AUS. Lallhce. Vicr}« 
Majorité absolue ................. doses 305 Catoire. Faure (Edgar), Jura. Laurens (Camilie), 
Catrice, Faure (Maurice), Lot.| Cantlaiï, 
Pour l'adoption sssssssessessoree 119 Cavelier. Favel, Laurens (Robert), 
Cayeux (Jean). Félice (de). Aveyron, 
COD'IS ….ssocccssosv este 490 Cermolacce. Félix-Tchicaya. Le Bail. 
Césaire, Florand. Lecanuet, 
Chabenat, Fonlupt-Esperaber, Lecœur, 
L'Asseml a \'a pas adopté. Charmant. Fourcade (Jacques). [Lecourt. 
Chambrun (de). Fourvel, Le Coutaller, 
Charlot (Jean). Fouyet Le Cozannet. 
; Charpentier, Mime François. Leenhardt (Francis). 
Ont voté pour: Chassaing, Freael (Maurice). Mme Lefebvre 
ChasleLain. ro An Seine, 
a Chauss Gaborit, Lefèvre (Ray 
MM Fouques-Duparc. Monsa vert (de). Fear Mme Gabriel-Péri. neue), 
Bardon (André). Frédéric-Dupont. Montillot, Chevallier {Pierre). Gaillard. Lejeune (Max). 
rs hin, | bre 2 + as + Chevigné (de). Mme Galicier. Mme Lempereur, 
arrès. u'aud. she” air ITR - à Chrisliaens. Galy-Gasparrou, Lenormand (André 
Bayrou > priromné Noël_(Léon}, Fonpe. Coffin. Garavel. Lencrmand Maurel 
Bechir Sow. Gaubert. Palewski (Gaston), Cogniot. Gardey (Abel). Léotard (de). e 
Bendjelloul | Gaulle (Pierre de). Seine. PR Colin (André), Garet (Picrre). Le Sciellour. 
Benouville (de). Gaumont. Patewski (Jean-Paul), Finistère. Gau, Le Senéchal. 
Bergasse. Georges (Maurice). Seine-et-Oise. Colin (Yves), Aisne. | Gautier, Letourneau. 
Bernard. Gilliot Pasteur Vallery-Radot. Condat-Mahaman. Gavini. Le Troquer (André), 
Bignon. Godin. Palria. Conombo. Gazier. Levindrey, ; 
Billotte. Goivan. Pelleray. Conte. Genlon, Linet, 
Boisdi Gracia (de). Pevytel. Cordonnier. Gernez. Lilalien. 
Bourzec | Grousseau À Pinvidic. Coste-Floret {Alfred}, Giovoni, Liurette. 
Bouvier O’'Cotltere Ila leguen. Prache, Haute-Garonne. Girard, Loustau. 
Bricou ilaumesser, Prélat, Cos!'e-Floret (Paul), Gosnat. Louvel. 
Bri Hénault Priou. Hérault. Gosset. Lucas. 
Bruscet (Max) lHettier de  Bois'am-| pur. Costes (Alfred), Seine. | Goubert. Lussy (Charles). 
Caillet (Fra | bert | Quinson Pierre Cot. Goudoux. Mabrut, 
Cartini | Huel. | Raingeard. Coudert, Gouin (Félix). Maga (Hubert). 
Catroux | Jacquet (Marc), Renaud (Joseph), Courant (Pierre). Gourdon, Mailhe. 
Chaban Delmas | Seine-et-Marne. Saôneæt-Loire. Couston (Paul). Gozard (Gilles). Mamadou Konaté. 
Charret-Tornas | Juls Ribère (Marcel), Coutant (Robert). Mme Grappe. Mamba Sano. 
Chatena | Kauffmann. Alger. Cristofol, Gravoille. Manceau (Bernard), 
Chu Kænie Ritzenthaler. Crouzier, Grenier (Fernand): Maine-et-Loire. 
Clostermann | Krieger Alfred). Rousseau, Dagain. Grimaud (Henri). Manceau (Robert), 
Cochart | Kuehn (Reñé). Samson Daladier (Edouard). Grimaud (Maurice), Sarthe. 
nu “ PO Canoso SekOUL Darou. Loire-Inférieure. Mancey (André), 
; mn Ë ' t-il Schmittlein Dassonville. Grunitzky. Pas-de-Calais. 
ms € : lle] (, ma Le Serafini . Dax id (Jean-Paul), Guérard. Marcellin. 
{ oulon | Lemaire | Sesmaisons de). Seine-el-Oise. Mine Guérin (Rose). Marie (André). 
Damett | Mme de Lipkowski | Sevnat David (Marcel), Gueye Abbas. Martel (Henri), Nord. 
1 Fr rome di 2e JD Landes. Guichard. Martel (Louis), 
: 2 n ! à en lie Le telle Deboudt (Lucien). Guiguen. Haute-Savoie. 
elia +7 ee + . Thi Let €. befferre. Guiile. Mar!linaud-Déplat, 
Desgrangé + pts "À Defos du Rau. Guislain. Marly (André). 
Diethelm pe", Re jet Degoulte, Guissou (Henri). Mlle Marzin. 
Dronne Mauric Bokanow ski Triboull é Mmè Degrond. Guitton (Jean), Masson (Jean). 
Durbet. Mendès-France. Uiver. te Deixonne. Laire-Inférieure. Massot (Marcel). 
Febvas Mignot. Vallon (Louis). A Dejean. Guilton (Joseph), Maton. 
Ferri (Pierre) | Moatti. Vendroux (Jacques). Delachenal. Vendée. Maurellet. 
Flandin (Jean-Mici Molinatil, Wst Delbez. Guyot (Raymond). Maurice-Petsche. 
Fouch: | Mondon. Wolf. belbos (Yvon). [akiki. Mayer (Daniel), Seine, 
Delcos, Halbout, Mayer (René), 
Delmolle. Henneguelle. Constantine. 
Ont voté contre: Demusois. Heuillard. F Mazel. 
Denais (Joseph). Éd». ri Mazier. 
ERA PARLE. Denis (Alphonse\ ugues (Emile), Mazuez (Pi È 
; MM. | B irbier. he ro Georges). he vo , Alpes-Maritimes. pu + ou 
A D AR Doux Jacques fre 0 Denis (André), Hugues (Joseph- Meck. 
AIX A nmea). ii ve Dordogne. André), Seine. Médecin. 
André (Adric Barrot pes Depreux (Edouard). Hulin. Méhaignerie. 
Vienne Barjhélemy. Billoux. Pestors. Hutin-Desgrées. Mekki. 
André (Pierre Bartolini Binot. Dessin. Ikuel. Menthon (de). 
Jacquinot (Louis). Mercier (André). Oise. 


Meurthe-et Mosel , 


AnthonjioZ, 
Antier. 

Apithy 

Arbellier. 

Arnal, 

Astier de la Vigerie 
Aubame 

Auban (Achille). 
Aubin (Jean). 
Aubry (Albert). 
Aubry (Paul). 
Audeguil. 
Aujoulat. 

Babet (Raphaël). 
Bacon, 


Bañie. 

Ballanger {Robert}, 
Seine-et-Oise. 
Bapst. 


Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 








| Baudry 





Mme Bastide (Denise 


Loire, 


Baurens. 
Baylet, 
Beaumont (de). 
Béchard (Paul), 
Bôche (Emile). 
Becquet, 
Begouin. 


Ben Aly Cherif. 


Benbahmed (Mostefa) 


Maurice). 
Bengana (Mohamed 
Benoist (Charles), 
Seine-et-Oise, 


Béné 


Benoit (Alcide), Marne 


Ben Tounès, 
Berthet. 
Besset 
Beltencourt. 
Bichet, 


d’Asson (de) 








| Bissol. 


|Blachette. 


|Edouard Bonnefous. 
| Bonte (Florimond). 
| Boscary-Monsservin. 
|Bouhey (Jean). 
Bourdelles, 

Bouret (Henri). 

| Bourgès-Maunoury. 
Boutavant, 
Boutbien. 

Bouxom., 

Brahirni (Ali). 
Brault, 

Briffod. 

Bruyneel, 

Burlot. 

Buron. 

Cachin (Marcel). 
Cadi {Abd—l-Kader). 
Cagne, 

Caillavet. 











Jevemy. 


Devinat. 
Dezarnaulds. 


Ï 


icko (Hamadoun). 


Mlle Dienesch. 


dixmmier. 


Dommergue. 


] 
Ï 


Jorey. 
Jouala. 


Doutrellot. 
Draveny. 
Dubois. 


juclos (Jacques). 


Pucos,. 

Ducreux. 

Dufour. 

Dumas (Joseph). 
Dupraz (Joannès). 
Dupuy (Marc). 
Duquesne. 
Durroux, 
Duveau, 





Jaquet (Gérard), 5:re 


Jarrosson. 

Jean (Léon), 

Jean-Moreau, Yonne. 

Joinville (Alfred 
Mallerel). 

Joubert. 

Juglas. 

Jules-Julien. 

Kessous (Youcef). 

Kir. 

Klock. 

Kriegel-Valrimont. 

Laborde. 

Labrousse. 

Lacaze (Henri). 

La Chambre (Guy; 

Lacombe. 

Lacoste. 

Lafay (Bernard). 

Laforest, 


Hérauit 


Mercier (André-Fran- 
cois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Meunier (Jean), 
Indre-et-Loire. 

Meunier ‘Pierre), 
Côte-d'Or. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Midol. 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan, 

Mollet (Guy). 

Monin, 

Montalat. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Eugène), 





Haule-Garonne. 
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Montel (Pierre), Prot. Signor. 
Rhône. Quénard. Silvandre, 
| Montgolfier (de). Quitici (Henri). Simonnet, 
' Montjou (de). uilici. Sion. 
Mora Mme Rabaté. Sissoko (Fily-Dabo), 
Morève. Rabier, Smaïl, 
Muiice. Raffarin. Solinhac. 
Moro Giaflerri (de). Ramarony. Souquès, 
Mouchet, Ramonet, Sourbet. 
Moustier (de). Ranaivo. Mme Sportisse. 
Mouton. + Rastel. Taillade. 
Moynet. Ravelbson. Teitgen (Pierre- 
Muller. Raymond-Laurent. Henri). 
Musmeaux, Reepb. Temple. 
Mutter {André). Regaudie. Thibault. 
Naegelen (Marcel). Reiïlle-Soult. Thomas (Alexandre), 
Nazi-Boni, are (Adrien), Côtes-du-Nord. 
Nenon. Iisne. Thomas (Eugèn 
Nigay. Révillon (Tony). Nord. _ _—— 
Ninine. Rey. Thorez (Maurice). 
Noe (de la). Reynaud (Paul), Tillon (Charles), 
Noël (Marcel), Aube. | Ribeyre (Paul), Tinguy (de). 
Notebart. Ardèche, Titeux. 
Olmi. Rincent. Toublanc. 
Ouedrabgo Mamadou. | Mme Roca. Tourné. 
Ould Cadi. Rochet (Waldeck). Tourtaud., 
Ou Rabah Rolland. Tracol. 
(Abdelmadjid). Rollin (Louis). Tremouilhe. 
Pantaloni. Rosenblatt. Tricart. 
Paquet. Roucaute (Gabriel). |Turines. 
Paternot. Rougier. Mme Vaillant-Coutu- 
Patinaud, Rousselot, rier. 
Paul. (Gabrie]). Saïah (Menouar). Valabrègue, 
Peltre. Sajd Mohamed Cheikh. | Valentino. 
Penoy. Saint-Cyr. Vals (Francis). 
Perrin. Salliard du Rivault, |Vassor. 
Petit (Eugène- Sauer. Védrines. 
Claudius). Sauvajon. Velonjara. 
Petit (Guy), Basses- Savary. Verdier. 
Pyrénées, ” Schaff. Vergès. 
Pflimlin. Schmitt (Albert), Mme Vermeersch, 
Pierrard. Bas-Rhin. Verneuil. 
Pierrebourg (de). Schmitt (René), Véry (Emmanuel). 
Pinay. Manche, Viatte. 
Pineau. Schneiler. Villard. 
Plantevin. Schuman (Robert), Villeneuve (de). 
Pleven (René). Moselle. Villon (Pierre). 
Pluchet. Schumann (Maurice), | Maurice Viollette. 
Mme Poinso-Chapuis. Nord. Wagner, 
Pradeau. Segelle. Wasmer. 
Prigent (Tanguy), Senghor. Yacine (Liallo). 
Mme Prin. Sibué. Zodi Ikhia, 
Pronteau. Siefridt, Zunino, 
S’est abstenu volontairement : 
M. Valle (Jules). 
N'ont pas pris part au vote : 
MM. Forcinal. Pebellier. 
Aumeran, Isorni. Pupat. 
Bessac. Le Roy Ladurie. Saivre (de). 
Boganda. Liauley (André). Sidi el Mokhtar, 
Detœuf. Loustaunau-Lacau. 
Excusés ou absents par congé: 
MM. Colonna d'Istria et Guthmuller. 
N'a pas pris part au vote: 
M. Edouard Herriot, président de l’Assemblée nationale, qui 
\ présidait la séance. 
Les nombres annoncés en séance avaient été de: 
Nombre des votants... PTE EEE PPELEEEE ss. 616 
Majorité absolue LRRRRRRRRRERELLEL LIRE RE EELE, 3x0 


Pour l’adoption 
Contre. 


CRERELEELELLELLELE] 


489 


Mais, après vérification, ces nombres ont été rectifiés conformé- 
meni à la liste de scrutin ci-dessus. 
-@ © + 














SCRUTIN (N° 32) 


Sur les proposilions de la conférence des présidents. 


Nombre des 
Majorité 


Pour J'adoption 


Contre. 


L'Assemblée nalionale 


MM. 
Abelin. 
Aït Ali (Ahmed). 
André (Adrien), 
Vienne, 
André (Pierre), 


Meurthe-et-Moselle. 


Anthonioz. 

Antier. 

Apithv. 

Aubame. 

Aubin (Jean). 

Aubry (Paul). 

Aujoulat, 

Aumeran. 

Babet (Raphaël), 

Bacon, 

Badie. 

Bapst. 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 

Barbier. 

Bardoux (Jacques). 

Barr.er. 

Barrot. 


Baudry d’'Asson (de). 


Ba vlet. 

Beaumont 
Becquet. 
Begouin. 
Ben Aly Cherif. 
Béné (Maurice). 
Bengana 
Ben Tounès. 


(de). 


Bessac. 
Bettencourt. 
Bichet. 

Bidault (Georges). 


Billiemaz. 
Blachette. 

Edouard Bonnefous. 
Boscary-Monsservin. 
Bourdelles. 

Bouret (Henri). 

Bourgès-Maunoury. 
Houxom., 

Bruvyneel, 

Burlot. 

Buron. 

Cadi (Ab-el-Kader). 

Caillave!. 

Caliot (Olivier). 

Cartier (Gilbert), 
Seine-el-Oise. 

Cassagne. 

Catoire, 

Catrire. 

Cavelier. 

Cayeux (Jean). 

Chabenat. 

Chamant. 

Charpentier, 

Chassaing. 

CFrastellain. 

Chevallier (Pierre). 

Chevigné (de). 

Christiaens. 

Colin (André), 
Finistère. 

Colin (Yves), Aisne. 

Condat-Mahaman. 

Conombho. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Coudert. 

Courant (Pierre). 


volants 
absolue 


Mohamed). 


sets. 


a adopté. 


Ont voté pour : 


Couston (Paul). 

Crouzier. 

Daladier (Edouard). 

David (Jean-Paul), 
Seine-el-Oice. 

Deboudt (Lucien). 

Defos du Rau. 


begoutle. 
Delachenal. 
Delbez. 

Delbos (Yvon), 
Delcos. 
Delmotle. 
Denais (Joseph). 
Denis (André 


, 
Dordogne. 

Deshors. 

betœuf. 

Devemy. 

Devinat. 

Dezarnauldes. 

Mile Dienesch. 

Dixmier. 

Dommergue. 

Dorey. 

Douala. 

Ducos. 

Ducreux. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Duquesne. 

Duveau, 


} 


Félix-Tehicaya. 


For lupl-Es} craber. 
Fourcade (Jacques). 
Fouvet. 


Fredet (Maurice). 

Gabelle. 

Gaborit, 

Gaillard. 

Galy-Gasparrou. 

Garavel. 

Gardey (Abel). 

Garet (Pierre), 

au. 

Gavini. 

Genton. 

Gosset. 

Goubert. 

Grimaud (Henri). 

Grimaud (Maurice), 
Loire-Inférieure, 

Grunitzky. 

Guérard. 

Gueve Abbas, 

Guichard. 

Guissou (Henri). 

Guitton (Joseph), 
Vendée. 

Hakiki. 

Halbout., 

Heuillard 

Houphouet-Boigny. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes. 

Hugues (Joseph- 
André), Seine, 

Hulin, 

Hutin-Desgrées. 

Ihue]. 








Jacquinot (Louis), 





nn nn nn mn nmmmsnusse 


Lafor( 
Lalle. 
La iric | 
Laplace. 


Länrens 


Joseph). 


Lamie), 





t 
dolard (de 
L 


ons iu-Lacan, 


unadoun Konaté, 
|Mamba Sans. 
|Manceau (Bernard), 
|  Maine-el Lure, 

| Marcellin. 

Marie Andre 

Martel (Louis 


Haute-Savoie 


Marlinaud-Déplat, 
Masson (Jean). 
Massot (Marcel). 
Maurice-Petsche, 
Mayer (René), 
Constantine. 
Mazel. 
Meck. 
Médecin. 
Méhaignerie. 
Mekki 


Mendès-France, 
Menlhon (de 


Mercier (André-Fran 
Çois Deux Sèvres 

[Michaud (Louis), 
Vendée, 

Moisan. 

Monin. 


Monteil André), 
Finistère. 
Montel (Pierre), 
Rhône. 
Montgoifier (de). 
Montjou 
Î Morèé y LP 
|Morice 
| Moi het. 
|Moustier 











de). 


(de). 








6354 


ASSEMBLEE NATIONALE — SEANCE DU 11 AOÛT 1951 





Moynet. 


Mutter (And 


Nazi-Boni, 
Nigay 


Noe (de la). 


Olmi. 


Bardon Al 


Barrachin. 
Barrès,. 


Barthélemy. 


Bartolini. 


Mme Bastide 


Loire 


Bayrou. 


Bechir Sow. 
Bendjelloul. 
Charles), 
Seine-e!l-0ise 


Benoit (Alcide) 


Benoist 


Benouville 
Bergasse. 
ernard, 
Besset, 
Bignon. 
Bill il 
il 


Bill 8, 
Billoux 
Fissol. 
Boisdé. 


Bonte Florimond). 


Bourgeois. 
Boutavant 


Bouvier-O'{ 
Brault 

Bricout. 

Briot, 

Brusset (Max). 
Ca n (Marcel). 
Cagne 

Caillet (EF 


4 
isa! 
1stera. 

ail 


)11X 


Lai ans 
haban-Delrmas. 


hambrun 


harret-Tomasi. 


halenay. 
‘haussON 


‘110 U 
herrit 


orniglion-X 
ostes Alfred , 


Pierre Cot, 


Couinaud. 


{ 
{ 
f 
{ 
{ 
Cermolaece. 
{ 
{ 
{ 
{ 
{ 


{ 
{ 

{ 

{ 

{ | ÿ 
Comimentr\ 
( 

{ 





Queuille (Henri), 
Quilici, 
Raffarin, 
Raingeard. 
Ramarony. 
Ramonet, 
Ranaivo. 
Rhaveloson, 
Rayimond-Laurent, 
Reille-Soult, 
Reynaud (Paul). 
re (Paul), 


| Saïah (Menouar) 


110411 


| Saïd Mohamed Cheikh. 


ra 1 
SAalvrée d 


| Saillard du Rivault, 


| Schmitt (Albert), 


Robert), 


{ ristofol. 
Damette, 
Dassault (Marcel). 
Dassonville, 
Deliaune. 
Demusois. 
Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne, 
Desgranges. 
Diethelm. 
Dronne, 
Duclos (Jacques). 
Dufour. 
Dupuy 
Durbet. 
Mme Duvernois. 
Mme Estachy. 
Estradère. 
Fajon (Etienne). 
Fayet, 
Febvay 


Marc). 


Ferri (Pierre). 
Flandin (Jean- 
Mictrel). 


Fouchet. 
Fouques-D Iparc. 
Fourvel. 

Mme Francois. 
Frédéric-Dupont, 
Frugier, 

Furaud 

Mme Gabriel-Péri. 
Mme Galicier. 
(arnier, 
Gaubert. 

Gaulle (Pierre de). 
Gaumont. 

Gautier. 

Georges (Maurice). 
Gilli )f. 

Giovoni. 

Girard. 

Godin. 

Golvan. 

Gosnat, 


Goudoux. 


Gracia (de). 


Mine Grappe. 


Gravoille 
Grenier (Fernand). 


Grousseaud. 

Mme Guérin (Rose). 

Guiguen, 

Guyot (Raymond), 

Halleguen. 

Haumesser. 

Hénault. 

Hettier de Boislam- 
bert, 











Schumann (Maurice), 
Nord. 

Senghor. 

Sesmaisons (de). 
siefridt. 

simonnet, 

smaïl. 

Solinhac. 

souquès. 
scurbet, 

laillade. 

Teitgen (Pierre- 
Henri). 


| Temple. 


l'hibault, 
linguy (de). 
ToubJanc. 
lracol. 


|Turines. 
| Valabrègue. 


Valle (Jules). 
Vassor. 
Velonjara, 
Verneuil, 

Viatte, 

Villard, 
Villeneuve (de). 
Maurice Viollette. 
Wasmer, 

Zodi Ikhia. 


Huel. 

Jacquet (Marc), 
Seine-et-Marne. 

Joinville (Alfred 
Malleret). 

July. 

Kauffmann. 

Kænig. 

Kriegel-Valrimont, 

Krieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Lambert (Lucien). 

Lamps. 

Lanet (Joseph-Pierre), 
Seine. 

Lebon. 

Lecæur, 

Lefranc. 

Legendre. 

Lemaire. 

Lenormand (André), 

Linet. 

Mine de Lipkowski. 

Liquard. 

Magendie, 

Malbrant. 

Mal'ez. 

Manceau (Robert), 
Sarthe, 

Mancey (André), 
Pas-de-Calais. 

Martel ‘Henri), Nord. 

Marty (André), 

Mille Marzin, 

Maton. 

Maurice-Bokanowski. 

Mercier (André), Oise. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 

Midol. 

Mignot. 

Moatti. 

Molinatti. 

Mondon. 

Monsabert (de). 

Montillot. 

Mora. 

Mouton. 

Muller. 

Musmeaux. 

Nisse. 

Nocher. 

Noël (Léon), Yonne. 

Noël (Marcel), Aube. 

Palewski (Gaston), 
Seine. 

Palewski (Jean-Paul), 
Seine—t-Oise. 

Pasteur Vallery-Radot. 





Patinaud. 
Patria. 
Paul (Gabriel), 
Pelleray. 
Peytel. 
Pierrard, 
Pinvidic. 
Prache, 
Prélot. 
Mme Prin. 
Priou. 
Pronteau, 
Prot. 
Puy. 
Quinson,. 
Mme Rabaté,. 
Rastel. 
Renard (Adrien), 
Aisne. 





Renaud (Joseph), 
Saône-et-Loire. 

Ribère (Marcel), 
Alger. 

Ritzenthaler. 

Mme kRoca, 

Rochet (Waldeck). 

Rosenblatt, , 

Roucaute (Gabriel). 

Rousseau, 

Samson. 

Sanogo Sekou. 

Sauer. 

Schmittlein. 

serafini. 

Seynal. 

Signor. 

sou. 

Soustelle. 

Mme Sportisse. 





Thiriet. 

Thorez (Maurice). 

Tillon (Charles). 

Tirolien, 

Tourné. 

Tourtaud. 

Triboulet. 

Tricart. 

Ulver. 

Mme Vaillant- 
Couturier. 

Vallon (Louis). 

Védrines. 

Vendroux (Jacques), 

Vergès. 

Mme Vermeersch, 

Vigier. 

Villon (Pierre). 

Wolff. 

Zunino. 


W'ont pas pris part au vote : 


MM. 
Arbeltier. 
Arnal. 

Auban (Acbille). 
Aubry (Albert). 
Audeguil. 
Baurens. 
Béchard (Paul). 
Bêche (Emile). 


Benbakmed (Mostefa). 


Berthet. 

Billères. 

Binot. 

Boganda. 

Bouhey (Jean). 

Boutbien. 

Brahimi (Ali). 

Briffod. 

Capdeville. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Charlot (Jean). 

Coffin. 

Conte. 

Cordonnier. ù 

Coutant (Robert). 

Dagain. 

Darou. 

David (Marcel), 
Landes. 

Defferre. 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Dejean. 

Depreux (Edouard), 

Desson. 

Dicko (Hamadoun). 

PDoutrellot, 

Draveny. 

Dubois. 

Durroux. 

Evrard. 





Faraud. 

Florand. 

Forcinal. 

Gazier. 

Gernez. 

Gouin (Félix). 

Gourdon. 

Gozard (Gilles). 

Guille. 

Guislain. 

Guitton (Jean); 
Loire-Inférieure. 

Henneguelle. 

Isorni. 

Jaquet (Gérard), Seine. 

Jean (Léon), Hérault. 

Lacoste. 

Mme Laissac. 

Lamarque-Cando. 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Le Bail. 

Le Coutaller. 

Leenhardt (Francis). 

Lejeune (Max). 

Mme Lempereur, 

Le Senéchal. 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

Liurette. 

Loustau, 

Lussy (Charles). 

Mabrut. 

Maurellet, 

Mayer (Daniel), Seine. 

Mazier, 

Mazuez (Pierre- 
Fernand). 

Mélayer. 

Meunier (Jean), 
Indre-et-Loire. 

Min joz. 


Moch (Jules). 
Mallet (Guy). 
Montaiat. 

Montel (Eugène), 
Haute-Garonne. 
Moro Giafferri (de), 
Naegelen (Marcel). 

Nenon. 

Ninine. 
Notebart, 
Pineau. 
Pradeau. 
Prigent, (Tanguy); 
Quénard. 
Rabier. 

Reeb. 
Regaudie. 
Révillon (Tony). 


Savary. 

Schmitt (René), 
Manche. 

Segel]le. 

Sibué. 

Sidi el Mokhtar. 

Silvandre. 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Thomas (Alexandre), 
Côtes-du-Nord. 

Thomas (Eugène), 
Nord. 

Titeux. 

Tremouilhe. 

Valentino. 

Vals (Francis). 

Verdier. 

Véry (Emmanuel). 

Wagne 





Mitterrand. 


‘Re 
Yacine (Diallo). 


Excusés ou absents par congé : 


MM. Colonna d'Istria et Guthmuller. 


N'a pas pris part au vote : 


M. Edouard Herriot, président de l’Assemblée 


présidait la séance. 





nationale, qui 


Les nombres annoncés en séance avaient été de: 


Nombre des VOLANTS. conso racoseseoscect 525 
Majorité absolue ,.,..,...........s.e.ee 


Pour l'adoption LRARRRELELRALLLLELZ] 299 


Contre 


CORRRERARLILELLELLELEELELELL?] 


.. 226 


Mais, après vérification, ces nombres ont élé rectifiés conformé- 
ment à la liste de scrutin ci-dessus. 





Paris, — Imprimerie des Journaux officiels, 31, quai Voltaire, 
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